
Manifestation contre les Anglo-Saxons à Bucarest

A Bucarest , une manifestation a été organisée par les partis de .gauche pour
protester contre « l'impérialisme » des Etats-Unis et de l'Angleterre

REVUE DES FAITS ÉCONOMIQUES

Les experts et les statisticiens qui
élaborent avec une imperturbable
gravité des plans fina nciers et qui
« assainissent » sur le papier à lon-
gueur de journée les finances de la
Confédération ont carrément abord é
le deuxième millénaire de 'l'ère chré-
tienne. En 2010, disent-ils, sans
craindre de nous donner le vertige,
la dette fédérale, actuellement d'une
douzaine de> milliards, sera réduite
à quatre milliards.
.J-4Ù5 Jf-vexperts, vous et moi„jae

sonomt vraisemblablement plus de ce
mond es en l'an 2010 pour contrôler
la véracité de ces ingénieux calculs
et de ces plans toujours refaits com-
me la tap isserie de Pénélope. Seu-
lement , nos enfants s'étonneront
peut-être que leurs parents, si di-
gnes et si prudents, aient pu d'une
part prati quer une politique finan-
cière aussi extravagante que celle
que nous faisons actuellement, et
d'autre part faire preuve d'un si bel
optimisme quant aux possibilités
d'amortissement de la dette publi-
que. Il est vrai que notre grand ar-
gentier fédéral en personne a donné
l'exemple de l'optimisme le p'ius
complet en remettant J e financement
ultérieu r de l'assurance vieillesse
aux « étonnantes capacités de re-
dressement du peuple suisse ».

Mais malgré, ou peut-être à cause
de cette volonté délibérée des par-
ties prenantes du budget fédéral , un
nombre croissant de citoyens, qiii ne
sont ni des financiers, ni des éco-
nomistes, ni des « Herr Doktor »,
considèrent avec une anxiété toujours
plus grande l'éwlulion de notre situa-
ti on économique. Ils constatent tou t
d'abord que malgré les assurances
données à la fin de la guerre, le coût
de la vie ne cesse d'augmenter, lente-
ment mais très sûrement , ainsi qu'en
témoigne l'indice officiel qui s'élève
maintenant à 217 contre 207 il y a
«ne année , 210 il y a deux ans et
138 il y a huit ans, juste avant la
guerre. Le franc n'est donc plus res-
té un franc et la dépréciation de la
monnaie s'est traduite par l'augmen-
tation de la circulation fiduciaire à
laquelle n 'a pas correspondu un ac-
croissement parallèle des biens de
consommation. Certes, jusqu 'à pré-
sent , les effets négatifs de cette évo-
lution ont pu être évités dans une

grande- mesure , par . le régime de
pleine occupation industrielle qui a
caractérisé les années de guerre et
d'après-guerre.

Grâce à ce régime favorable, les
salaires ont pu dans l'ensemble sui-
vre l'augmentation dir coût de la vie
et même dans certains cas la dépas-
ser. S'il me faut 160 francs là où il
ne m'en fallait que 100 en 1939 et
que j'en gagne 180, je suis évidem-
ment du bon côté et je . suis fondé à

..penser que^Ie_/^B«ia( <ii_s_ événements
m'a été fayora'Mèr Malheureusement
l'expérience enseigne que la course
à la hausse des prix ' et des salaires
se termine immanquablement par la
défaite des seconds et que le mo-
ment vient très vite où le pouvoir
d'achat de la monnaie devient de
de plus en plus faible à mesure que
les prix montent en flèche. Il n'est
que de regarder ce qui se passe ac-
tuellement en France pour s'en con-
vaincre. Une fois amorcée, la fameu-
se « spiral e » des prix et des salai-
res poursuit sa course ascendante et
à mesure que le désordre augmente ,
il devient de plus en plus difficile
de revenir en arrière.

Cela, presque tout le monde le sait
et l'admet. Le malheur veut que per-
sonne n'est disposé à faire un sacri-
fie parce que chacun a peur — une
peur très légitime en soi — d'être le
dindon de la farce et de faire seul
los frais de la déflation nécessaire.
Les salariés, les paysans, les indus-
triels, les commerçants, par le tru-
chement de leurs associations syn-
diales ou professionnelles, qui foi-
sonnent elles aussi d'expert s et de
statisticiens ingénieux, alignent des
chiffres pour prouver qu'ils ont fait
leur part de sacrifices et que les re-
noncement futurs sont pour les au-
tres et non pour eux. Seulement, on
risque fort d'arriver à ce résultat dé-
cevant que tous feront lès frais d'une
débâcle pour n'avoir pas voulu ac-
cepter une discipline immédiate.
Comme le disait justement M. Re-
verdin dans le « Journal de Genè-
ve », on veut bien se noyer à condi-
tion que le voisin se noie aussi.

Philippe VOISIER.

(Etre la suite en 9me page)

:

En l'an deux mille.»

Le maréchal von Paulus
constituerait une armée
allemande en zone russe

déclare à Washington M. Schumacher,
président du parti socialiste d'Allemagne, qui proteste
ensuite contre le démontage des fabriques outre-Rhin

WASHINGTON. 21 (Reuter). — M.
Kurt Schumacher, président du parti
social-démocratique d'Allemagne, a dé-
claré Jeudi qu 'il était en mesure de
«(infirmer les nouvelles parues récem-
snent dans les journaux américains au
»ajet de la constitution d'une armée
•Hemande sous le commandemen t du
maréchal von Paulus en zone soviéti-
que.

L'orateur a ajouté que les Etats-Unis
»t lu Grande-Bretagne étaient en train
4« ruiner l 'Allemagne économiquement
et politiquement et que le communisme
Wrait un (l imiter pour son pays si le
Plan de démontage des fabriques alle-
mandes devait s'appliquer.

Le leader socialiste allemand a an-
noncé que le coiiErès annuel de l'Ame-
ycan Fédération of Labour lui avait
donné l'assurance que la nntionnl isa-
"on des industries-clé était vitale
Pour la prospérité de l'Allemagne.

L'orateur n'a pas caché qu'il était plus

important d'assurer la paix et la liberté
aux Allemands des zones occidentales
que de craindre de voir les Alliés occi-
dentaux obligés de conclure un traité
de paix séparée avec l'Allemagne.

M. Schumacher s'est plu à souligner
ensuite que son séjour de cinq semai-
nes aux États-Unis lui avait donné l'oc-
casion de constater que l'Amérique
était le seul pays capable de venir en
¦aide économiquement à l'Allemagne,
mais il importe au plus haut point que
cette aide n'implique< aucune condition
d'ordre politique ou idéologique.

M. Schumacher a déclaré enfin que le
communisme n'avait pas encore fait de
grands progrès au milieu des ouvriers
allemands mais que le plan anglo-amé-
ricain de démantèlement des fabriques
allemandes contribuerait à renforcer
les positions des communistes Leur for-
ce résulte des fautes commises par l'ad-
ministration angdo-aniéricaine en Alle-
magne. —-' ' Tl  " ' '

Les géants ne sont pas
si rares que l'on croit
Une belle fille de Los Angeles, Kae

Summers, se désolait d'être trop grande.
Elle mesurait, en effet, 6 pieds 2 pou-
ces, ce qui fait très exactement 1 in. 871;

« Les jeunes gen<s, conf ia-t-elle à un
reporter indiscret, préfèrent les femmes
de petite taille. Us ignorent ce qu 'ils
perdent... »

A peine ce propos, prometteur autant
que désabusé fut-il connu , que Kae Sum-
mers vit affluer les prétendante, tous
de grand format bien entendu. lis
étaient nombreu x et de mérite si divers
qu 'au lieu d'épouser l'un d'eux , elle les
rassembla en un cercle à sa dévotion , le
* Tip Poppers Club » (le club des gran-
des tiges). Toute personne de l'un ou
de l'autre sexe pouvait s'y faire ad-
mettre à la condition de mesurer an
minimum 6 pieds 4 pouces (1 mT 95)
pour les hommes, et seulement 6 pieds
(1 m. 82) pour les femmes.

Le croirait-on î Ce fut une cohue, et,
le snobisme aidant, on vit des candi-
dats, à qui manquaient quelques centi-
mètres pour avoir la taille statutaire,
se supplicier dans l'espoir de se grandir.
On cite le cas d'une vieille dame dont
l'âge avait, si l'on peut dire, usé les
pieds (elle n'atteignait plus que 5 pieds
11 pouces) s'imposer, 6ur la foi d'un spé-
cialiste , de rester couchée pendant un
mois avec un poids à chaque e-trémité
afin de récupérer, par cet étirement,
son douzième pouce.

La folie gagna d'autres grandes villes.
New-York eut son olub, les « Stratoli-
ners » (les navigateurs de la stratosphè-
re), Nebraska eut le sien , les « Stardus-
ters s (les essuyeurs d'étoiles), et Chica-
go anasi avec les « Big Yanks », dont
le nom n'a pas la saveur des précé-
dents.

Des manifestations furent organisées.
Des campagnes de propagande furent
entreprises. Les Grands levèrent l'éten-
dard de la révolte : Ka e Summers au
pouvoir 1 Les nabots au potea u !

Et puis, un jour , on arpprit le mariage
de Kae Summers avec une vedette de
cinéma qui mesurait 1 m. 65.

Autant dire un nain !

SUR LA COLLINE QUI D OMINE NO TRE VILLE

en présence des représentants de la commission fédérale des monuments historiques,
du Conseil d'Etat, du Conseil communal et de nombreux invités

C'est une fort heureuse idée qu'ont eue
conj ointemen t le Conseil communal de
Neuchâtel et l'Office neuchâtelois du
tou risme de procéder hier à l'inaugura-
tion solennelle du chemin de ronde et
du fossé ouest du château , ces travaux
d'édilité aujourd'hui achevés et qui pré-
sentent dès maintenant pour notre ville
un intérêt touristique et historique de
la plus haute valeur. A 11 heures du
matin 6e réunissaient dans la salle du
Conseil général de l'hôtel de ville une
cinquantaine d'invités, représentants
de la Commission fédérale des monu-
ments historiques, du Conseil d'Etat,

Un coup d'œil sur le chemin de ronde
(Phot. Castellani, Neuchâtel.)

du Conseil communal , de nombreuses
associations d'intérêt publie et de la
presse, auxquels l'actif et dévoué pré-
sident de l'O.N.T., M. Edmond Kuffer ,
souhaitait la bienvenue, en soulignant
d'emblée le sens de la manifestation.
Le car dé Radio-Lausanne , avec ses re-
porters et ses opérateurs, était sur pla-
ce pour enregistrer la cérémonie qui
devait être diffusée quelques heures
plus tard , à 18 h. 15.

Des quatre substantiels exposés qui
furen t présentés, à ce moment-là , il est
possible de donner un aperçu qui per-
mettra de faire un tour a peu près

complet de la question. C'est à M. Geor-
ges Béguin , pr ésident de la ville , qu'il
appartient tout d'abord d'évoquer la
j ustification et le financement des tra-
vaux.

Origine et finaiicemeut
«les travaux

Toute œuvre humaine , a dit d'abord
excellemment notre « ministre commu-
nal » des travaux publics , se ramène
en définitive aux principes de l'harmo-
nie et des proportions. Dans une cité.
la vie matérielle ne saurait  être négli-
gée pas plus que celle de l'esprit. On

Le mur surplombant le fosse ouest
(Phot. CasteUani, Neuchâtel.)

sait l'effort réalisé, sur le premier plan ,
pour développer Neuchâtel , ces derniè-
res années. Ce regain de vie amène
chez nous une population nouvelle , at-
tire congrès et assemblées : c'est à ce
point qu 'il ne faut pas oublier que no-
tre ville est chargée d'hi6toire. Sa des-
tinée a en premier lieu le mérite de la
durée , qui se trouve partout , dans nos
institutions, mais au.-6i dans nos murs.

Les conseils de la ville ont toujours
entouré de leur sollicitude les témoins
d' un grand passé. Successivement, ils
ont fait restaurer le Temple du bas. la
maison des Halles, le bâtiment du Tré-
sor ; ils ne pouvaient 6e désintéresser
de la colline du château et de la Collé-
giale, berceau de la cité , on le sait au-
jourd 'hui.  Et c'est pour cela qu 'ils ont
entrepris les travaux du chemin de ron-
de qui met en valeur le château et la
vieille ville, ainsi .surtout que la recons-
titution historique du « fossé ouest »
inspirée d' un triple but : assainir un
quartier j usque-là alourdi par des cons-
tructions hétéroclites ; faire la lumière
sur les origines des premiers établisse-
ments du château ; restituer enfin la
sens viril , comme le dit fort bien M.
Béguin , de notre plus ancienne défense
mili taire.

Le chantier  du chemin de ronde a été
ouvert  en ju in  — bien que les premiers
projets (latent de 1944 ; il a été rapi-
dement mené à chef. Cette œuvre d' un
coût relativement modeste pouvait être
exécutée sans soulever de grosses dif f i -
cultés : il n 'en al lai t  pas de même des
travaux de reconstitution du fossé ouest
du château. C'est alors que l' autori té
communa le , ne pouvant  mettre à contri-
bu t ion  les f inances publiques , eut l 'heu-
reuse idée de recourir au fonds , spécial
de la succession Erhard Borel. Ce bon
citoyen, en mourant ,  avait légué à la
vi l le  un e for tune  dont les intérêts pou-
vaient être employ és à de telles fins.
Et la Confédération , grâce au bienveil-
lant appui de la Commisio n fédérale de3
monuments  historiques y ajouta sa sub-
vention. Les premières études datent  de
1942 ; cinq ans d' efforts , de recherches ,
de ténacité savante ont abouti au ré-
sultat d'aujourd 'hui  — qui sera com-
plété encore, avant le Centenair e espé-
rons-le, par la création rlu passage à
pié tons en arcades sous la façade sud
de l ' immeubl e Sandoz-Travers. R Br.
(Lire la suite en Orne paeje)

Lire en cinquième page :

A travers le monde

L'état de santé des
Neuchâtelois

Le chemin de ronde et les travaux de reconstitution
historique du fossé ouest et du donj on du château

ont été inaugurés officiellement hier

UN REMANIEMENT-ÉCLAIR OUTRE-J URA

La combinaison se présente sous l'aspe ct d'une coalition centre-gauche
Notre correspondant de Paris nous

télépho ne : '
ha situation intérieure s'est sensible-

ment clarifiée depuis hier et le rema-
niement-éclair décidé par M. Ramàdier
s'est opéré sans drame, en apparence
tout au moins.

Réduite à treize, l'équipe ministériel-
le se trouve allégée de ses collabora-
teurs les plus encombrants, ceux pré-
cisément contre lesquels l'opinion pu-
blique était particulièrement dressée.
André Philip et Tanguy-Prigent sont
ainsi sacrifiés sur l'autel du néo-libé-
ralisme. Par contre, Gustave Moutet ,
ministre de la France d'outre-mer, paie
de son portefeuille la politique militai ,
re française en Extrême-Orient. Quant
à M. Félix Gouin, le scandale des vins
lui est fatal.

Petits coups de sabot à gauche, pe-

tits coups de sabot à droite, petites
concessions à l'honnêteté des petites
gens. Si l'on ajout e l'éviction des deux
représentants de l'U.D.S.R., Pierre Bour-
dan et Françoi s Mitterand , représen-
tante d'un parti passé en bloc au gaul-
lisme, celle de M. Jacquinot jugé trop
modéré, on voit que pratiquement , la
nouvelle combinaison se présente sous
l'aspect d'une coalition centre-gauche,
à égale distance entre les deux géants
de la politique française, le R.P.F. et
le parti communiste.

Nain fragile, sans aucun doute, mais
qui tire peut-être sa force relative de
sa faiblesse même, comme le souligne
fort justement un grand journal du
soir, et qui . tout misérable qu 'il appa-
raît , n'en doit pas moins prendre de
très lourdes responsabilités et en pre-
mier lieu s'attaquer sans perdre un
instant au problème financier.

Sur ce point , tout le monde est d'ac-
cord en France : la conjoncture est ex-
trêmement grave et c'est la volonté du
gouvernemen t d'arrêter le cycle infe r-
nal des salaires et des prix. Mais M.
Ramàdier n'a pas dit comment, II s'est
contenté de préciser que la réalisation
de cet objectif étai t l'une des raisons
de la concentration de pouvoir qui
vien t d'être opérée.

On ne parle jamais , en effet, des rai-
sons d'ordre politique. Pou r agi r rapi-
dement et avec efficacité , il faut sim-
plement un petit nombre d'hommes do-
tés de pouvoirs étendus. Voilà quelle a
été l'idée directrice de M. Ramàdier.
En bon français , cela s'appelle renfo r-
cer l'autorité de l'Etat et une grande
« ombre » ne parle pas autrement quapd
elle évoque le drame français.

Politiquement , les chances de succès
du cabinet Ramàdier sont l'objet de
spéculations effrénées. Certains lui ac-
cordent quinze j ours, d'autres six mois
et même davantage. Ce qui est certain ,
c'est que son existence ne saurait être
menacée avant que le R.P.F. fasse son
apparition à l'Assemblée par le truche-
ment de l'intergrou pe.

Du côté communiste, on paraî t avoir
mis une sourdine aux critiques acerbes
vis-à-vis du parti frère. M. Ramàdier
n'est plus comparé à un « gauleiter » et
l'on négocie en sous-main avec la S.F.
1.0. le second tour des élections muni-
cipales. C'est dans la mesure où se réa-
liseront lés alliances sociale-communis-
tes pour arracher les mairies au R.P.F.
que le parti communiste accordera au
cabinet Ramàdier sinon sa bénédiction,
du moins sa neutralité cottipréhcnsive.

Pour l'instant, une seule chose comp-
te pour l'extrême-gauchc : faire échec
au R.P.F. et neu traliser la victoire de
dimanche dernier. M-G G-— ------ ¦- '- .fc-j .

(Lire la suite en dernières dépêches) ,

Le cabinet Ramàdier nouvelle formule
entend résoudre le problème financier

Fchos du jvlonde
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Un homme divorce
pour la cinquième fois
d'avec la même femme

Un habitant de Houston , au Texas,
âgé de 58 an6, vient d'introduire une
demande en divorce contre «a fem-
me.

L'affaire serait banal e si le mar i , mé-
content , n'avait déj à obtenu quatre di-
vorces d'avec la même femme , et ne
l'avait épousée quatre fois.

Des avions
contre un ouragan

Des avions de l'armée et de la ma-
rine américaines ont entrepris récem-
ment une chasse contre un ouragan qui
a causé, dans le sud-est de la; Floride ,
les hautes eaux les plus importantes
enregistrées depuis trente ans. Les
appareils ont fait des vol6 de recon-
naissance et ont jeté sur les nuages des
ingrédients susceptibles ide:-*«piByoquer.»
des précipitations.

A B O N N E M E N T S
1 an 6 moi* 3 mou 1 mois

SUISSE, franco domicile 24.-- 12.20 6.20 2.20
ETRANGER i Mêmes tarif» qu'en Suisse (majorés de* frais
àc port pour l'étranger) dans la plupart des paya, à condition
ie tonscrire à la posta du domicile de l'abonné. Pour les antrat

pays, notre bureau renseignera le* intéressés

A i N N O N CE S

18 c U millimètre , min 4 fr. Petites annonces locales 12 ê
min. 1 fr. 20. — Avis tardifs 35, 47 et 5» c.

Réclames 60 c. locales 35 c Mortuaires 20 c, locaux 16 e.

Pour les annonces de provenance extra-cantonale :
Annonces Suisses S. A., agence de publicité. Génère.

Lausanne et succursales dans tonte Ir Suisse



^^9 Neuchâtel
Place

au concours
TJn poste d'agent à la

Garde communale est
mis au concours.

Conditions à, remplir :
être de grande taille, apte
au service militaire et
âgé de moins de 30 ans ;
avoir une bonne Instruc-
tion générale , avec con-
naissance suffisante de
l'allemand.

Les offres de service,
écrites a la main et ac-
compagnées du livret mi-
litaire, seront reçues Jus-
qu'au 1er novembre par
la Direction de police où
tous renseignements uti-
les peuvent être deman-
dés.

La direction de pojlce.

CHAMBRE
A louer à monsieur soi-
gneux, une Jolie chambre
meublée confortable aveo
bonne pension. A la mê-
me adresse, on prendrait
encore des pensionnaires.
S'adresser : MAIL 22.

Jeune employé cherche
CHAMBRE

ensoleillée aveo pension,
au centre de la ville. —
Adresser offres écrites à
R. D. 887 au bureau de
la Feuille d'avis.

Monsieur sérieux cher-
che

CHAMBRE
si possible indépendante.
Demander l'adresse du
Ko 905 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche à louer
pour le 1er novembre

deux chambres
sans pension. Proximité
de la place Purry. —
Adresser offres écrites à
S. O. 898 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche a louer
dans la région de

Saint-Aubin-Sauges
ou environs, un apparte-
ment, un ohalet ou un
pavillon même très mo-
destes. Adresser offres à
l'Etude J.-P. Mlchaud,
avocat et notaire , à Co-
lombier.

Jeune électricien cher-
che

chambre
dans les environs de la
Coudre, Sainte-Hélène ou
les Fahys. — Faire offres
à A. Sclhalt , restaurant
du Funiculaire, Neucha-
tel-la Coudre.

A louer, près de la ga-
re. Jolie

chambre meublée
un peu mansardée , indé-
pendante , à Jeune fille
sérieuse. Chauffage cen-
tral. A vendre un

POTAGER
a bois, noir, deux trous,
bouilloire et four, avec
tuyaux. Avantageux. Té-
léphoner au 5 33 18.

A louer à personnes sé-
rieuses et solvables, deux

chambres
dont une à deux lits.
(Près du tram. Areuse.)
Demander l'adresse du
No 875 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre
indépendante au soleil.
Demander l'adresse du
No 912 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre a louer à
monsieur sérieux, centre
de la ville, pour le 1er
novembre. — Demander
l'adresse du No 911 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Quelle personne pren-
drait pour

deux mois
petit de 4 ans et demi
en pension. Prix Fr. 60.-
à 70.-. Adresser offres
écrites à P. B. 895 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

on cherche

JEUNE FILLE
de 15 à 18 ans, pour ai-
der dans ménage aveo
deux enfants de 1 et i
ans. Bonne occasion
d'apprendre la langue al-
lemande. — Ecrire, avec
prétentions de salaire, à
Mme N. Schorl, WEIER
(Emmental).

PERSONNE
sachant bien coudre

serait engagée par éta-
blissement d'éducation.
Place stable et bien ré-
tribuée. Faire offres écri-
tes sous chiffres O. E. 860
au bureau de la Feuille
d'avis.

PERSONNE
de 25 a 30 ans est de-
mandée pour l'entretien
du ménage d'un mon-
sieur seul. Adresser offres
écrites a M. S. 894 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille, 21 ans, pré-
sentant bien et de con-
fiance , cherche place dans

boulangerie-pâtisserie
de la ville ; a déjà tra-
vaillé trols ans dans
commerce analogue. En-
trée a convenir. Adresser
offres écrites à E. C. 903
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune dame cherche

TRAVAIL
pour l'après-midi. Adres-
ser offres écrites à C. T.
890 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune sommelière
sérieuse, cherche place
dans hôtel ou restaurant.
Adresser offres écrites
aveo indication du salai-
re à J. S. 898 au bureau
de la Feuille d'avis.

Demoiselle, 22 ans, sé-
rieuse et de toute con-
fiance cherche place de
calBslére ou éventuelle-
ment de demoiselle de

RÉCEPTION
chez médecin ou dentis-
te. Entrée 1er novembre
ou à convenir. Adresser
offres écrites avec indi-
cation du salaire à S. R.
906 au bureau de la
Feuille d'avis.

|

Apprenti coiffeur
est demandé pour tout
de suite ou époque à con-
venir. S'adresser à Fritz
Zimmer, coiffeur, Cor-
celles. A la même adresse,

Agencement
de magasin

à vendre.

CHIEN DE CHASSE
Egaré depuis lundi une
Jeune chienne Jaune et
blanche. La personne qui
en a pris soin est priée
d'aviser Robert Juan.
Enges, tél. 7 61 75.

Je cherche à acheter
d'occasion un

calorifère
à sciure

puissance 150-200 ms. —
Faire offres à Philippe
Bonjour, Llgnières.

J'achèterais un

PIANO
brun, bonne marque. —
Adresser offres en indi-
quant le prix et la mar-
que sous A. P. 885 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à acheter un

fourneau
en catelles

en très bon état. Adres-
ser offres écrites a O. p.
886 au bureau de la
Feuille d'avis.

Achat de
vieux bijoux
au plus haut prix

Michaud
PLACE PURBY 1

Achats • Ventes
Echanges

de tous meubles usagés
S'adresser toujours aux

Occasions Meyer
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchfttel

On cherche

piano
d'études, en bon état. In-
diquer la hauteur, la cou-
leur et la marque. Paie-
ment comptant . Offres
écrites à A Studer, Seyon
No 2 Neuchâtel

Repassage
Dame cherche travail
chez elle ou à la demi-
Journée. Adresser offres
écrites à A. B. 888 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille de 20 ans,
connaissant le service de
table, cherche place de

sommelière
dans bon café-restaurant.
Faire offres a Elise Ebl,
Café Montagnard , Salnt-
Imler, tél. 4 16 45.

Mécanicien
cherche travail bien payé
à Neuchâtel ou environs,
éventuellement dans fa-
brique d'horlogerie , pour
début de novembre. —
Adresser offres écrites &
M. C. 908 BU bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune femme cherche
place chez médecin ou
dentiste pour la

RÉCEPTION
Adresser offres écrites à
Z. M. 889 au bureau de
la FeulUe d'avis.

Jeune fille âgée de 18
ans, consciencieuse et fi-
dèle, parlant le français
cherche ,

PLACE
dans famille avec enfant
pour se perfectionner
dans les travaux de mé-
nage, de préférence à
Neuchâtel ou environs.
Date d'entrée 15 novem-
bre. Faire offres & Kathy
Hadorn, Staad - Granges
(Soleure).

DIVAN-LIT
très peu usagé, compre-
nant : sommier métalli-
que, matelas, trois-colns
â vendre Fr. 140.—, té-
léphoner au 5 18 04.

II!! et regain
Ensuite de l'arrêté du Conseil d'Etat du 19 sep-

tembre 1947, l'enquête auprès des communes a
révélé que les besoins du canton en foin et regain,
sont supérieurs aux disponibilités.

En conséquence, le département de l'agriculture
Se volt dans l'obligation d'Interdire la sortie de
foin et de regain du canton.

DÉPARTEMENT DE L'AGRICULTURE.

VILLEJJE H| HEUKp
Combustibles

Une attribution supplémentaire de briquet-
tes ou de boulets d'anthracite peut être accor-
dée aux consommateurs du groupe V (appar-
tements), dans les cas suivants : •

a) pour des malades ou infirmes , sur pré-
sentation d'un certificat médical ;

b) en faveur de personnes âgées de plus de
60 ans ;

c) s'il y a des enfants en bas âge, nés après
le 1er juillet 1944 ;

d) lorsqu'une chambre doit être chauffée
séparément (sous-locataires, personnes
travaillant à domicile).

La présentation de la carte de légitimation
est indispensable.

La direction de police.
Office des combustibles.

Baux à loyer
au bureau

de l'imprimerie

A vendre dans le Vi-
gnoble, aux environs de
Neuchâtel ,

belle villa
moderne

style XVIIIme siècle
neuf pièces, tout confort ,
terrasse , Jardin, vue ma-
gnifique. Proximité du
tram et de gare C.F.F.
S'adresser à l'Agence ro-
mande immobilière, B. de
Chambrier, place Purry 1,
Neuchâtel , tél. 5 17 26.

GARAGE
A louer tout, de suite,
beau garage avec eau et
électricité. — S'adresser :
MAIL 22.

A vendre TOUT DE SUITE à Cernier,
jolie maison

de construction récente , en parfait état d'entretien .
Belle situation, au centre du village, avec verger
attenant. Trois logements de 4 Vi, 3 M et 3 pièces.
Grandes galeries au rez-de-chaussée et au premier
étage. — Demander l'adresse du No 891 au bureau
de la Feuille d'avis.

ENCHÈRES PUBLIQUES
d'outillage

et d'articles de bureau
à BEVAIX

M. J. Jeannin-Gygi , à Bevaix , fera vendre par
voie d'enchères publiques à son domicile à Bevaix,
Le Jordll, le SAMEDI 25 OCTOBRE 1947 , à 14 h. 15,
les machines et objets suivants :

un tour « Scinta » , entre-pointe 650 mm. spéciale-
ment construit pour le bols et les métaux, avec
accessoires suivants : entraîneur , pointe à téton,
appuie-main long et court , pointes, plateau de
perçage , douille à cône Morse No 1, mandrin con-
centrique avec deux Jeux de mords, un mandrin à
percer,

une meule d'émeri s'adaptant à gauche du tour
avec deux , pinces de serrage , un arbre flexible avec
poignée à cône Morse No 1,

un réducteur de vitesse monté sur moteur y, CV.,
une raboteuse s'adaptant sur le tour « .Scinta »,
avec arbre porte-lames, poulie supplémentaire, etc.,

un tour « Scinta » , entre-points 650 mm. avec
vis mère à fileter , train d'engrenages , appareil à
fraiser, accessoires,

une perceuse a colonne , capacité 10 mm., un
compresseur à transmission, un ventilateur pour le
gaz, une transmission avec six paliers , huit poulies
diverses en deux pièces, un lot de courroies neuves
et usagées,

un lot de peti t outillage neuf pour mécanicien,
tarauds, filières, porte-filières, clefs, etc.,

une machine à calculer « Stima » neuve, une
machine è calculer « Alpha r> avec bande Impri-
mante, un duplicateur rotatif , un duplicateur â
plat,

une caisse enregistreuse « Nationale » complète-
ment révisée ,

deux balances de magasin , automatiques avec
barème de prix,

une machine â écrire , divers articles de bureau.
un Jeu de chaînes k neiRe rjour automobile, deux

crics, et divers objets dont le détail est supprimé.
Paiement comptant.
Boudry. le 15 octobre 1947.

GREFFE DU TRIBUNAL.

On offre à louer (de
préférence à partager) un

joli bureau
30 mL' ayant accès sur
rue , à proximité du cen-
tre des affaires. On de-
manderait quelques ser-
vices. Faire offres écrites
sous B. O. 899 au bureau
de la Feuille d'avis.

APPARTEMENT
On échangerait , pour date à convenir , un

appartement situé à la Corbatière , à la Chaux-
de-Fonds, contre un appartement de deux ou
trois pièces à Neuchâtel ou environs. Prière
d'écrire : Case postale 370, Neuchâtel.

Gouvernante ménagère
avec tâche éducative, sérieuse et
dévouée, demandée pour maison
d'enfants de langue française près
de Berne.
Offres sous chiffres D. 14366 T.,
a Publlcitas, Berne.

Nous cherchons, pour le 1er décembre
ou pour date à convenir, une première

vendeuse
expérimentée et capable, pour notre
magasin de fournitures de beaux-arts,

couleurs, vernis et papiers peints.
Adresser offres manuscrites avec pho-
tographie à M. Thomet fils, Ecluse 15,

Neuchâtel.

La Société coopérative
de Consommation

de Boudry - Cortaillod
engagerait pour le service

de son nouveau magasin à Boudry

une vendeuse
expérimentée
Pour son magasin principal :

une apprentie
vendeuse

Offres et demande de renseignements
auprès de la société à Boudry.

Fabrique d'horlogerie
du Vignoble neuchâtelois cherche

un poseur
de cadrans-emboîteur
pour travail en fabrique ou éventuelle-
ment à domicile. Place stable et bien
rétribuée pour personne consciencieuse.
Faire offres sous chiffres P 11038 N
à Publicitas S. A., la Chaux-de-Fonds.

MÉCANIQUE KRAUER
FAHYS 73, NEUCHATEL

cherche

un mécanicien-fraiseur
un manœuvre

Entrée tout de suite ou à convenir.
Se présenter à l'usine ou faire offres

par écrit.

Rédaction i ». rue du Concert «M #|| 
-_  

# 
, _ - _ Admlnlrtrattom _, Temple-Neut- Ĥp:« remue d avis de Neuchâtel '̂ B -̂

La rédaction ne répond pas des JasonT. U V-«ÏÏJÏÎi '-Ï^S'wwimanuscrit, soumte et Téléphone 512 26 — Chèques postaux IV 178 »Tst) il .5km«n Cnï -T»ne ae charee pai de les renvoyer. r 
p '̂. g t,̂  ̂ iJ-aT

Les avis mortuaires et avis tardifs peuvent être remis 1094011 3 heures dn matin. Sonnette de nuit t S, rne dn Temple-Neuf

Maison , branche construction,
engagerait

employé de bureau
pour facturation , correspon-
dance, etc. Place stable. —
Adresser offres écrites à E. B.
897 au bureau de la Feuille
d'avis.

> .

OOOOOOOOOOOQOOOOOOOOOOOOOOOOOOG

I J. Renaud & Cie S. A., Neuchâtel |
S (manufacture de papiers « ABCOB ») G
S> cherchent : G

aide d'atelier I
i °u. iS aide-coupeur i
S Préférence sera donnée a candidat de 18 â %
S 35 ans connaissant si possible la branche. G
g Poste stable. Se présenter Sablons 46, 1er étage. >

A tout* demande
de renseignements
prière de joindr e
un timbra pour la
réponte .

Administration at
la • Feuille d'avis
de Neuchâtel >

Jeune mécanicien, âgé de 28 ans, spécialisé
en fine mécanique, bon dessinateur, ayant
suivi des cours techniques, cherche place pour

seconder un patron
ou en qualité

de dessinateur
à Neuchâtel. Actuellement chef d'atelier; no-
tions de la langue française. Pourrait éventuel,

lement apporter des fonds dans le commerce.
J. Buhlmann, Hard 481, Brlttnnu (Argovle).

^g|jj?̂  Epilation définitive
A T T  U l l  fl INSTITUT DE BEAUTÉ
U U 11 L_kJL LUCE , 10, rue Pourtalès

_ , 2m» étage Tél. 5 38 10

S ^
e 

,
Ia Boauté Reçoit tous les jours-îiadelle de la Jeunesse sur rendez-vous.S -

De l'argent gagné
en demandant nos
catalogues d'accor-
déons ; pas de dé-
pense inutile. Tous

les modèles.
ACCORDÉONS

MUSIQUE

M. JEANNERET
Tél. 5 14 66 - Matile 29
Magasin : Seyon 28

NEUCHATEL

I Grand choix de
CHAUDES

I SERIELLES
J en mouton, feu-
! Ire, éponge, etc. I

I JJ-ùtîciWjJ
B _ /̂'« UE  DE L'HOPlIAl I

^•  ̂ IÉIËPHONE j usii

 ̂N E U C H A I f t *?

PRÊTS
• Oucrais

• RipiDn

• Foiminlés slmp 'llléci
91 Ceintur ons ayantugeuses
Courvolsler 6 Cie

Banquiers ¦ Neuehftte)

Suisse â l'étranger , ayant longue expérience
commerciale, cherche place de

secrétaire-comptable
Faire offres à M. Paul Dumont, Bois Saint-
Denis/Reuilly (Indre) ou à M. A. Dumont ,
Sablons 29, Neuchâtel , qui transmettra.

Madame et Monsieur G. MAILLARD , à Cor-
¦ celles, remercient très sincèrement toutes les
¦ personnes qui par leur sympathie et envois de
M fleurs ont bien voulu honorer la mémoire de
B leur cher disparu,

Monsieur Félix EMERY.

t!MMB___»_MM__PMBM__M__H

Les enfants et la famille de ',
Madame veuve Paul ECKLIN

remercient vivement toutes les personnes qui I
les ont entourés de leur sympathie dans leur ¦
grand dru il.  ; -

Neuchâtel, 22 octobre 1947. '

.Monsieur et Madame Charles PETERMAXN , I
Mademoiselle Alice GUYOT,
très touchés de la sympathie qui leur a été ¦
¦ témoignée lors du décès de leur chère mère ¦
¦ et sreur. Madame Adèle PETEUMANN-GUYOT, I
¦ remercient tous ceux qui se sont approches |
M d'eux dans ce deuil.

NaurliAtel. 21 octobre 1947.

¦ j
La famille de Madame Adèle PEJ'EKMAN .V ¦

GUYOT remercie très vivement toutes les ¦
personnes qui lui ont témoigné leur sympa- I
thle durant les Jours de deuil qu 'elle vient de g
traverser. Un merci spécial a Madame M. Merci , ¦
Infirmière a Brot-Dessous, pour ses soins m
dévoués. j

Peseux, Neuchâtel, Berne, 21 octobre lil l'J

André Dirac
MASSEUR AUTORISE

PAR L'ÉTAT

Tous massages
Tél. 6 34 37

Se rend à domicile
Faubourg du Lac 3

Dr Schlâppi
ABSENT

jusqu'au 5 novembre.

Apprendre
l'anglais !

Etudiant de langue ma-
ternelle anglaise désire
donner des leçons. — M.
Meese, tél . 5 20 16.

Fr. 20,000.-
à 30,000.-

sont demandés contre ga-
rantie de Fr. 50,000.— en
marchandises de première
valeur. Intérêt 20%, court
délai. — Adresser offres
écrites a M. P. 892 au
bureau de la FeuUle
d'avis.

Beau choix de cartes de visites à l'imprimerie de ce journal

jdip,f-

B> W W'U 4°̂ rne t  Fr.LSO

ROTHMANS LTfl., 5 & 5A PALL MALL, XONDON S.W.*

Pour être
bien servi,

adressez-vous à la
Boucherie.
charcuterie
dn Trésor

Leuenberger
1er choix de

BŒUF
VEAU
PORC

MOUTON
Tél. 5 21 20

Un choix de plus
de 30 sortes
des meilleurs
fromages à

l'ARMAILLI S. A.
Hôpital 10,

où vous serez
toujours bien servi

c ^Pour votre

PARFUM
voyez chez

FRANÇOIS
coiffeur de Paris

Saint-Maurice 2
Tél. 518 73

Grand choix en
PRODUITS

DE BEAUTÉ
de toute marque

Toute la

MUSIQUE
chez ;

LUTZ
¦ Crolx-du-Marché E 1

NEUCHATEL '

9 Partitions pour I
accordéon,

piano, 0B
I chansons, etc. I

DISQUES
j Choix Immense I J
I Envois partout I '

Qui donnerait des

leçons d'anglais
à Jeune fille , deux heu.
res par semaine ? Adres-
ser offres écrites & L. A.
900 au bureau de la
Feuille d'avis.

\ P°*?ois PWWTe-

\ ret*°ntve a
I. *

CfiAND GARAGE OU Pft .BARREAU
J -L. Segessemann - NEUCHATE L - Tél. 6 26 38

Professeurs
langues modernes ou classiques,

sciences et mathématiques

instituteur-animateur
sont cherchés par collège privé.
Adresser offres sous chiffres

P. 6686 N. à Publicitas, Neuchâtel.

Société fiduciaire
cherche une

SECRÉTAIRE
DE DIRECTION
expérimentée, capable de travailler
seule. Langues exigées : français,
allemand. — Place stable et bien
rétribuée. — Adresser offres écrites
détaSSlées, avec prétentions de
salaire, sou6 chiffres A. P. 884 au
bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons .
une régleuse qualifiée
travail en fabrique ou à domicile ;

un acheveur
de préférence horloger complei

Places stables.
BOREL Fils et Cie S.A., Neuchâtel,

Parcs 4.

Secrétaire-
comptable

qualifié et expérimenté trouverait em-
ploi stable et d'avenir dans organisa-
lion commerciale du canton de Neu-
châtel. Conviendrait à employé (e)
organisateur dans la trentaine. En-
trée en fonctions au plus tard le
1er janvier 1948. Caisse de retraite.
Discrétion assurée. Soumettre très
rapidement offres écrites détaillées
avec photographie et prétentions de
salaire sous chiffres B. C. 874 au

bureau de la Feuille d'avis.



Mon divan-lit
réduit

.... pour le salon ... pour
la salle & manger ... pour
chambre d'enfant ... aveo
coffre à literie, deux ga-
leries mobiles, deux cous-
sins au dossier, son prix
... encore Fr. 308.—, tissu
compris. Un superbe
meuble pratique qui ne
devrait manquer dans
aucun ménage.

A vendre
AUTO

« Citroën », six cylindres,
cinq places, en parfait
état de marche, éventuel-
lement échange contre
petite voiture « Fiat » ou
« F o r d » .  Revendeurs
s'abstenir. — Demander
l'adresse du No 834 au
bureau de la Feuille d'avis.

A VENDRE
un manteau en polis de
chameaux, un manteau
de pluie bleu, très soi-
gnés, pour Jeune homme
de 14 à 17 ans, 90 fr. A
la même adresse, à ven"dre belles robes, noire,
belge (modèles), taille
38-40. Téléphone 510 67.

VÉLOS
d'occasion et a l'état de
neuf , pour dames, hom-
mes et garçons, avec et
sans changements de vi-
tesses. A. Paroz, Colom-
bier, tel 6 33 54.

Vaisselle courante
Verrerie

Fiancées,
ménagères :

Faites un saut jusqu'en
nos magasins afin de
profiter de nos prix avan-
tageux. — C'est bien en-
tendu chez Beck et Cie,
à Peseux. Tél. 6 12 43.

Pain complet léger
pour estomacs délicats

VITA NOVA
Seyon 24 - TéL 6 33 03

D. GUTKNECHT

On loue...
la qualité et la pose de
nos papiers peinte Nos
achats sont faits directe,
ment auprès des fabri-
cants Grand choix au
magasin : Peinture M
Thomet fils. Neuchâtel
Magasin Ecluse 16.

f Radi<06§&*£_b Tel. 51655 î
^̂ ^̂ ^B__-S5^̂ """*  ̂ Service Neuchâtel |

Belles tripes cuites
avantageuses

Boucherie

Berger-Hachen

5̂8gP NEUCHATEL

Contre:

MAUX de GORGE

ANGINE
I 

Sacs plastic
\
^

1550

Achetez
chez le maroquinier

BIEDERNANN
Neuchâtel¦ 
J

Beurre de table danois leAoo gr.
Oeufs frais polonais ia33pie%

R.-A. STOTZER RUE DU TRéSOR
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(B 

?f

ŜBH DE ..-- '̂I ¦':.. '.' ¦'̂ SR-_-a_--l'- ' F1*'-̂ - -̂ ¦̂ "' - "̂ -B-feg --BHrT- - : 1  ¦ *é^̂  .̂̂ JMum f̂iflHH :
> HnV ¦ ¦ ¦ • :̂ ' :!̂ _ ^M '¦' ' "- "¦T"'- '̂ '. r_?w*- y." ¦ 

BET>_PK '5-JHW--S «  ̂
v;: ' ' sEB '

B_r _rfs;s:̂ *̂ B^̂ ^̂ 8H__l__l v' J -.* j*1  ̂ T _i__B-B-S-Bs>^B- O Êf IS S e e mÊM -  TBbàmÈBL. .--4 . . : , .

ERIC VON STROHEIM MADELEINE SOLOGNE LOUIS SALOU
Un film 100 % FRANÇAIS passionnant et grandiose ATTENTION ! LES PLACES RETENUES NE SONT PLUS GARANTIES APRÈS 20 h. 35

*y „ 
~ ~ 

^ I Samedi et jeudi : matinées à prix réduits - Dimanche : matinée à 1.5 heures | 
¦".'' HS®""'-"' , '"' ' ¦¦S_B_^

POUR L OUVERTURE C > "T • «SA BONNE ÉTOILE > avec FERNANDEL
nC KIPkTD C ^  ̂ A # • UN FILM DÉSOPILANT QUI CHASSERA VOTRE MAUVAISE HUMEUR
Ut iS U I Kt Çponpoc ¦ SAMEDI ET DIMANCHE, à 17 h. 30  ̂ i/ nip annnnnr . „r,x„:„i„ -„-,„J:.eances . MERCREDI > à 15 heures • voir annonce spéciale samedi
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CHEMISES

popeline unie
col « Permastyf » pur coton

2.1 80
depuis -San B

pernord
Il -III II» _¦_¦!¦¦ NIIIIIIIIIIIH if

npRA^inN A vendre :'' des i,rixUUUHvlUn exceptionnels, quelques

FRIGOS
de ménage provenant d'expositions I
Etat de neuf avec garantie i ;

Le représentant officiel de la l ;j
fabrique sera présent le samedi

25 octobre.

S'adresser au magasin d'électricité ELEXA S.A.
1, ruelle Dublé , Neuchâtel

WèÊËÊÈèêMÊÉÊÈÊÊ

« DIESEL » 4 T
en parfa i t  état à vendre.

Faire offres écrites sous chiffres F. O. 893
au bureau de la Feuille d'avis.

RAVIOLIS
FRAIS

... une délicieuse
préparation

que vous apprécierez
tout spécialement

L'Armailli S.A.
Hôpital 10, Neuchâtel

A vendre 2000 kg. de

pommes de terre
de la montagne, chez Al-
bert Geiser . Enges. Télé-
phone 7 63 02.

A vendre, belles

pommes de terre
à encaver. S'adresser à ¦
Jean Balmer, Dombrcs- Jl
son. H

Meubles à crédit
Superbes chambres.& coucher

à partir de Fr. 45.— par mois I
Jolies salles à manger

& partir de Fr. 40.— par mois I
Studios modernes

a partir de Fr. 85.— par mois |

AMEUBLEMENTS HALDIMAND S. A. I
Rne Haldimand 7, Lausanne

Demandez-nota une o f f re  tan* engagement

H

^s-sa^, Toutes

k fei_____ l mar<ïues
i PS" depuis

K|| I Fr. 398.—

Livrable
-1 tout de suite



A vendre deux beaux
buffets, deux portes,
à l'éta t de neuf ; vingt
pendules, une ma-
cnîne à coudre,
tables, cadres, un
petit lit, ber-
ceaux, lavabo, ta-
bourets, grand
burin fixe, tables
de nuit. ' — Jean
Caldeœari, Cernier.

Buffet de service
en chêne massif, à vendre.
Tél. 5 34 32.

Pénurie
de lait frais

dites-vous !...
Mais achetez donc
notre excellent lait
condensé non sucré

« ARMOUR »
la boite Fr. 1.10

seulement
avantageux.

L'Armailli S.A.
NEUCHATEL

La critique est aisée
mais l'action seule compte. Aujourd'hui, agir, c'est
voter. Et c'est BIEN VOTER que d'assurer le succès
de candidats soucieux de la

défense de nos libertés
Ces candidats se trouvent sur

Votez-la en masse
Parti libéral neuchâtelois

t

A VENDRE
VÉLO de dame, état
de neuf , avec lumiè-
re et dérailleur, ainsi
qu'un
ACCORDÉON chro-
matique « Banco Gu-
glielmo » avec regis-
tres. — Demander
l'adresse du No 904
au bureau de la

•Feuille d'avis.

CINQ PETITS
FOURNEAUX

neufs à vendre à bas
prix. Demander l'adresse
du No 907 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

« Citroën »
11 CV", modèle 1939. Ma-
chine soignée à enlever
tout de suite. Adresser
offres écrites à C. V. 901
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre , cuisinière à
gaz, marque •

< LE RÊVE >
modèle récent, quatre
feux. S'adresser : Draizes
40, 1er étage â gauche,
entre 18 h. et 20 h.

A vendre, beau

vélo de dame
pneu Plrelli Fr. 280.—.
Mlle Ailloli, Terreaux 3.

A vendre auto

« FORD »
4 cylindres, 17 OV., con-
viendrait pour camion-
nette ou tracteur. Prix
avantageux. — Garage
Hossmamn et fils, Auver-
nier.

¦¦̂ ^¦¦¦ li ĤilH Ĥ,

POUSSETTE
claire, en bon état, à
vendre. — Mme A. Mat-
they, guérite, Montmolr
lin.

OCCASION
UNIQUE

A vendre faute d'em-
ploi un SMOKING Ja-
mais porté ; un HABIT
NOIR pure laine en ex-
cellent état. S'adresser :
rue de l'Hôpital 5, 2me
étage, de 12 h. à 14 h. et
après 18 h. Tél. 5 3133.

A vendre

camion
2 1/2 tonnes
«Chevrolet»

en très bon état,
pont de 4 m., pour
Fr. 6000.—. Chez H.
MtlHler, Bassin 10,
Neuchâtel, tél. 5 36 46.

g CEINTURES I

IDE 

CUIR I
depuis Fr. 3.60 !

Grand choix

_ /̂RUE 
DE 

LHOPIIAI J
8?r TÉLÉPHONE i \ t1 iÂ

^•N 6 U C H  A t  E l̂ T

||HW ' "' :- ' PARKER Qu/nife'-
i Ijjj pjSj  : P M* met fin aux dérangements de stylos

Les encres ordinaires, très acl- 'Kj ^ Mf f ^ TJ ^ '  J&*\̂des, provoquent 65 % des pannes  ̂ u. "éf \ <̂ "' j A
de stylos. Elles bouchent le con- naL0*"*"" V*- t̂wSÊduit d'encre, désagrègent les __B_S_B_«i__!_ -»7fl-fsparties en caoutchouc et en mé- Btte2_3_fflKiWH__-(wl__6P^ta!. A présent , les savants de ¦8sg| B_§SffifflB _ÏÏP^Parker ont créé , en ajoutant du ^^^B_HP v j®^
Solv^x à l'encre Qutnk, une encre ^""«-BP^
qui prévient la plupart des dé-
rangements 3, n dissont et entraîne les ré-
vo§e

m
sTyio • P ge sidus laissés P»r ^s encres

. „, „ * , , . *r°P acides.

^écoulement régulier 
de 

Ŝ^

""™*

1"

» T, j .» J i i . . Vous pouvez choisir parmi sept
i_. 11 nettoie la plume tout en couleurs indélébiles et trois cou-

écrivant, leurs solubles dans l'eau,

PARKER Qu in k
la seule encre contenant du Solv-x

un excellent produit, comme le célèbre stylo « Parker 51 s>
En vente dans toutes les malsons spécialisées, Fr. 2.50 et 3.50

Ag. gén. pour la Suisse: Diethelm & Cie S. A., Talstr. 15, Zurich, tél. (051) 27 51 00

Avec
des pommes

de terre
en robe

de chambre...
un bon morceau

de nos bons
VACHERINS

de la vallée de Joux

L'Armailli S.A.
Hôpital 10

Nous vous offrons à -rr'Ana arctcteuk
/~~"̂  le superbe

Cette année, le texte et *• ̂ f
les illustrations
sont consacrés au poète
G O T T F R I E D  KELLER

%mmmmM > -—— ,
! \ .̂OtXpOT2 valable Jusqu'au 31 décembre 1947 j ;
« Contre envoi de es eeupon , muni da votre adresse etrncto «I %
i accompagné de 2 est-mp lalrsa des bans qui sont Joints 8m I
I paquets Centaure , vous recevres te dit calendrier sans frais. ¦
> MAITER1E DE LUTZÊLFLUH S,A. JI
¦ Adf-SSS^i —, .un .... - ¦!!--¦ i i _ _ ii rir̂ i_iiLXj__ g

l . i

A VENDRE
une machine « MOT »
avec Jacquard 70/32 mar-
que Dubied; une machi-
ne CS. '80/32 ; une ma-
chine ME. 60/32 ; une
machine 36/32, à l'état
de neuf. — Robert Delay,
chez M. Louis Jeanmo-
nod, Crêt-de-1'Eau 17,
Couvet.

I 

Produits î
d'entretien |

pour chaussures I
Meilleures marques S
Suisses et anglaise j

J|id3û(Wi!_ /̂BUi 
D» l'HONTA l 3J

«***̂  tÉLÉPHONI S it nj g
P* N |: M c H A t g \S*W-

PASSEPORT
4 photos 1.50
Photos Messerli

Sablons 67
Passeport express
en 10 minutes

UNE BAISSE DE PRIX
]_a société cantonale neuchateloise des cafetiers,

hôteliers et restaurateurs , la section neuchateloise
de la Fédération suisse des négociants en vins et la
Compagnie des propriétaires-encaveurs neuchâte-
lois communique ce qui suit :

Les vins de Neuchâtel de la récolte de 1946 se sont vendus
très cher: dès les enchères des vendanges, les prix maxima recom-
mandés par l'autorité fédérale, après l'abolition du contrôle des
prix en matière de yins, ont été dépassés. Une sorte de grève
des consommateurs a répondu à cette cherté.

Une légende a pris naissance, soit que les prix de vente dans
les établissements publias provenaient de la marge de bénéfice
de 80 à 100 % prise par les cafetiers et restaurateurs sur le vin
de Neuchâtel 1946. Ces chiffres étaient ceux qu'admettait le con-
trôle des prix et concernaient un bénéfice brut . Or, pour le vin
de Neuchâtel 1946, c'est seulement une marge de 57 % en moyenne
qui a pu être appliquée dans les établissements publics.

D'autre part, l'abondante récolte de 1947 — qui produira un
vin au prix de la vendange de 1945 — menace de paralyser
l'écoulement du vin de 1946.

G'est pourquoi la Société cantonale neuchateloise des cafetiers,
hôteliers et restaurateurs a pris l'initiative d'une conférence avec
les marchands de vins, pour proposer que, de part et d'autre,
des sacrifices soient faits afin de réduire le prix de vente du
vin de 1946 aux consommateurs dans les établissements publics.

Les organisations intéressées ont ratifié les bases d'arrange-
ment élaborées d'un commun accord.

Le public est inform é qu'en raison d'une baisse de prix con-
sentie par les marchands, même pour les contrats antérieurs
non encore exécutés, les cafetiers et restaurateurs appliquent
aussi une baisse, de telle sorte que le prix de vente du litre de
vin de Neuchâtel 1946 sera fixé à Fr. 4.80 et celui de la bouteille
à Fr. 4.50.

Cette baisse sera la bienvenue et permettra aux consomma-
teurs d'apprécier à un prix normal un vin excellent et qui pré-
sente toutes les caractéristiques du terroir neuchâtelois.

Cette entente prélude à d'autres prises de contact , pour nor-
maliser à l'avenir les prix de vente du vin de Neuchâtel.

Toujours
grand choix en

Volailles
fraîches du pays

Poulets
et petits coqs
Poulardes
très tendres

Poules
Fr. 2.50, 3.—

et 3.50
le y3 kg.

Canetons
Pigeons

Lapins frais
entiers et au détail
Fr. 3.50 le H kg.

Gibier
Chevreuil

Lièvre frais
et civet

Poissons
du lac et de mer

et filets
Escargots

Au magasin spécialisé

Lehnherr
Frères

Gros et détail
Tél. 5 30 92

Balles plantes de chrysanShè̂ ies
Fleurs coupées

R. FÂTTOH 
â l 'ouest_ du crématoire

PESEUX, Grand-Rue 32, tél. 615 05.

f  1NST1TVI DE BEAUTE

ĝjjp ŝ» LUCE , 10, rue Pourtalès
n lTrt'TTT m 538 10

I l  Hygiène et soins du vl-ii H M H H -Q-i , sage et du cuir chevelu.
~ , . . _ TT* Déslncrustatlon de laTemple de la Beauté, peau,

. citadelle de la Jeunesse Epllatlon définitive. J

I fUM ï

K;'ï^* î̂:'',, ' ' "  ' ¦ ¦ ¦

\ . - V - ¦*": f '\ ' X * ' 4 \
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GANTS de pean |_-gQ GANTS as pe_n «g
en peccarex , qualité souple , l3 véritable , travail de nervures et jr,»» ¦
en beige ou brun, la paire •w , découpes, en beige, brun ou noir -Mlerl

GANTS pure lniney ®m SIiTS plf@ Mm' Con
tricot uni, avec manchettes §J|| . tricot gratté, poignet à côtes, [!¦*'»'
doubles, en rouge, vert ou beige • en coloris mode "

De notre immense assortiment
g_ " «-_»_. -—^ 

dans une gamme splendide de nuances mode et classiques

en jersey velouré uni en pure laine unie

2f_S 2^95'

n P tl C U QT C L

WISA-GLORIA

Cliolx énorme
dans tous les articles

d'enfants

Poussettes e!
pousse-pousse

aveo
gros pneus

Demandez catalogue
gratuit |

Arrangements
de payement sur

demandemm

Le p lus grand choix dans les plus beaux tissus
Am*£®& & façons élégantes en

^StajL w np n ê% n w G

É̂ ^̂ W ,̂ u prî% très avantageux

Ŝ m^W 
MANTEAUX &&l !wK(w 198*— 175-~~ U5-~ 125-— o^r «"I "̂vy!/ m g **

^^^plll . ROBES 145— 110— 89— 65- ^llF.»

/P Û JUPES 39— 35— 29— 24.50 !@
m i ¦ 

ï\ 1̂ I5Q
J-i BLOUSES 48— 38— 29— 23.50 17

\mk W Manteaux ou pèlerines A A^
"r^^t  ̂ en gunt, pour dames depuis êMé&S

™ Alx Q PASSAGES
/ ^(mi lnM,̂ m^ 

NEUCHATEL S. A
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La population du canton augmente
et l'état de santé des Neuchâtelois

s'améliore d'année en année

En parcourant le rapport du médecin cantonal

Le recensemen t de la population du
canton de Neuchâtel pour 1946 fai t  en
décembre 1945 a donné les résultats sui-
vants : 57,477 hommes et garçons et
65,112 f em mes et f i l le t tes , soit au tota l
122,589 habitants. Par rapport d la sta-
tistique précédente, la population a
augmenté de ttlS un ités au total dan s
les six districts ce gui représente le
0,96 % du c h i f f r e  de la population.

L'augmentation la Plus fort e  a' été
enregis t rée dans le district de Neuchâ-
tel (477), soit le 1,*8 %.

TAI densité de la population par kilo-
mètre carré, déduction f a i t e  des lacs
(95 ,4 km') est en moyenne de 172 (410
pou r le district de Neuchâtel, 59,6 pour
le district du Val-de-Ruz) .

Pour 100 individus du sexe mascu-
lin , on en trouve 119 du sexe féminin
dans le district de Neuchâtel , 102 dans
le district du Val-de-Ruz et en moyenne
113 dans les six districts.

Les Neuchâtelois d'origine ne forme nt
Que le 50,8 % de la population totale
(62 ,510). Les Suisses df autres cantons
représentent, le 45 ,4 %  (55 .639) et les
étrangers le 3,8 % (4640). tes Neuchâ-
telois sont les plu * nombreux ctons le
district, du Val-de-Ruz , les Suisses des
autres cantons et les étrangers dans le
district de la Chaux-de-Fonds.

On comptait au 1er décembre 1945,
57,125 mariés, 10,649 veu fs  ou divorcés
et 54,815 célibataires.

i**t J""-' »/

Pendant l'année 1946, il a été enre-
g istré dans le canton 1159 mariages
(UOO en 1945) , 1944 naissances (1988),
1509 décès (1600). Il est né 983 garçon s
et 96t f i l l e s , »/ comp ris 45 morts-nés.

Cest dans le district de la Chaiix-

de-Fonds 10,4 °/oo et dans le village de
Boveresse, 17,2 °/oo qu'il a été célébré le
plu s de mariages par rapport au nom-
bre des habitants (9 ,8 °/oo dans le dis-
triot de Neuchâtel et 9,4 °/oo en moyen-
ne dans le canton). Les ch i f f res  minima
sont fourn is  par le district du Val-de-
Travers 8,4 °/oo et le village des
Bayards ï ,7 °/oo.

Les jeunes fi l les et les jeunes gen s
estimen t gue l'âge le plus raisonnable
pour fonder un foye r est situé entre
26 et 30 ans. Toutefois, 6 jeunes f i l les
à l'âg e de 17 ans et 30 hommes âgés de
pl us de 60 ans se son t mariés.

********
Le Val-de-Ruz (20J '/«J et Valangin

((29 ,3 °/ooJ viennent en tête des districts
et des villages dans lesquels le nombre
des naissances a été le plus  élevé par
rappor t au c h i f f r e  de la population.

Par contre, le distriat de la Chaux-
de-Fonds (lS .f l t t )  et Marin (8,5 °/»»;
présenten t les taux minima.

<5 naissances illégitimes et 2< enfan t s
morts ont été enregistrés en 1946 dans
les six districts. Signalon s encore qu 'il y
a eu 21 naissances multiples parmi les-
quelles on compte 12 pair es du sexe
masculin , 4 pair es du sexe fémin in  et
5 paires mixtes.

*********
Il est intéressant de noter que pen-

dant la péri ode al lant de 1941 à 1945,
donc pendant la guerre et les restric-
tions alimentaires, le taitx de la na-
talité en Suisse (11,5 'h') et dans notre
canton (12 'I") a été légèrement infé-
rieur d celui enregistré ou cours des
années précédentes.

Les UM décès survenus en 1946 dans
notre canton donnen t un taux de mor-
talité de U.6 "/••. A'OKS pouvon s donc
déduire de ce c h if f r e  que l'état de santé
des Neuchâtelois s'améliore et que le
nombre des personne s âgées augmente
d'année en année.

Signalons cependan t que 11,125 mala-
des ont été traités dans les hôpitaux
du canton en 1946. ce qui représente le
5 ", o de la population .

A vendre ATJTO «NASH»
parfait état de marche
et d'entretien, quatre à
cinq places, 15 CV, 6 cy-
lindres, six pneus dont
quatre neufs. Equipe-
ment complet, permis et
assurances payés. Prix
3500.—. Adresser offres
écrite* a P. A. 902 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre deux
fenêtres de serre
surface environ 2 m. X
1 m. 50, en parfait état.
S'adresser : Arnold-Guyot
10, 1er étage ou télépho-
ner au 5 42 04.

A travers le monde
A fa vêle d'une grande

offensive contre les partisans
grecs

ATHÈNES, 23 (A.F.P.). — A la veille
d'une grande offensive contre les parti-
sans, les autorités commencent à orga-
niser l'évacuation des populations ru-
raies habitant dans la zone d'opéra-
tions, évacuation dont le principe a été
arrêté la semaine dernière par le Con-
seil de guerre allié de Volo.

C'est ainsi qu 'à Gravena , en Macé-
doine occidentale, 18,000 ruraux sont
déjà réunis. Leur présence pose de gra»
ves problèmes de logement et de ravi-
taillement.

Cette évacuation des populations ru-
rales a été inspirée par trois considéra-
tions :

1. Mettre les populations de la campa-
gne hors du feu des combattants.

2. Enlever aux partisans la possibilité
de se ravitailler « manu militari » chez
les villageois.

3. Préserver ces villageois de la disette
dans laquelle Us ne manqueraient pas de
tomber après les réquisitions des partisans.

L'Italie sollicite un prêt
américain

ROME, 23 '(Reuter) . — Radio-Rome
annonce que l'Italie a sollicité, par l'in-
termédiaire de son ambassadeur à
Washington , un Prêt américain urgent
de 170 millions de dollars.

Dette requête a été adressée au dép ar-
tement d'Etat.

Le roi Paul ratifie
le traité de paix avec fltalie

ATHÈNES, 23 (A.P.P.). — Le roi Paul
B ratifié mercredi le traité de paix avec
l'Italie. Un envoyé spécial emportera le
document à Paris.

Création d'un groupe R.P.F.
au ssin du Conseil municipal

de la capitale française
PARIS, 23 (A.P.P.). — Les élus du

Rassemblement du peuple français au
Conseil municipal de Parie se sont réu-
nis mercredi à ITiôtel de ville. Iils ont
décidé la création , au sein de cette as-
semblée, du Kroupe R .F.F.. qui a immé-
diatement constitué son bureau, 60us
la présidence de M. Pierre do Gaulle ,
frère du jrénéral de Gaulle. Le butreau
a décidé de proposer au Conseil muni-
cipal la candida ture  de M. Pierre de
Gaulle comme président de l'assemblée.

Une note de Prague
après la rupture des relations

avec le Chili
PRAGUE, 23 (Reuter). — A la suite

de la rupture des relations diplomati-
ques entre le Chili et la Tchécoslova-
quie, le ministère des affaires étrangè-
res de ce paye a publié mercredi 6oir
un communiqué déclarant notamment :

Un représentant du ministère chilien
des affaires étrangères a annoncé mardi
au chargé d'affaires de Tchécoslovaquie
à Santiago que le gouvernement chilien
avait décidé de rompre ses relations di-
plomatiques avec les pays contrôlés par
les communistes, à savoir l'Union soviéti-
que et la République tchécoslovaque.

Cette démarche, d'après la déclaration
du gouvernement chilien , résulte de la
propagande communiste exercée au milieu
des mineurs chiliens en grève.

Le ministère tchécoslovaque des affaires
étrangères est en mesure d'annoncer à
ce sujet que le gouvernement chilien n'a
motivé sa décision que sur des fnlts ab-
solument imaginaires. Le gouvernement
du Chili n 'a pas pu formuler de** do-
léances positives.

Arrestations
de communistes chiliens

SANTIAQO-DU-OHILI, 23 (Reuter).
— Plus de deux cents chefs mil i tants
du parti communiste chiilien. y compris
le personnel de l'organe officiel de ce
parti , ont été arrêtés, mercred i , peu
après que le gouvernement eut annoncé
une action immédiate contre les parle-
mentaires et les chefs eyndicaux com-
munistes.

NOUVELLES SUISSES
La tâche accomplie
par Pro Juventute

pendant l'année 1946
Le dernier rapport annuel de Pro

Juventute fournit un excellent aperçu
de la tâche considérable accomplie au
cours de l'exercice écoulé.

L'aide à la mère et au petit enfant
s'est poursuivie : expositions et cours
de puériculture , projection du film «La
famil le  heureuse », exposition pédago-
gique «le  jeu de l'enfant », conférences
sur l'assistance à la mère et à l'enfant.
Signalons encore que dans le home
d'Aeschi sur Spiez , 57 femmes, notam-
ment des paysannes, ont trouvé un re-
pos bien nécessaire après les longu es
années de labeur acharné dû à l'exten-
sion des cultures.

Dans le domaine de l'aide à l'écolier ,
mentionnons le placement de vacances,
les parrainages d'écoles de la monta-
gne, la collecte de fruits, de même que
l'œuvre des enfante de la Grand-Route
qui vien t en aide aux enfants de vaga-
bonds. Les jeu nes compatriotes de
l'étranger n 'ont pas été oubliée puis-
que 2475 d'entre eux sont venus faire
dans leur patrie un séjour réparateur.

Grâce aux sommes mises à la dispo-
sition de Pro Juventute par l'Aide fé-
dérale aux veuves et orphelins , la fon-
dation a pu répondre positivement à
2445 requêtes.

Si nous passons aux mesures en fa-
veur de l'adolescence, nous signalerons
tout particulièrement le service de pré-

voyance pour jeunes gens difficiles, le
eervice des bourses, la caisse de prêts
pour bourses d'études, lee fonds Cado-
nau et Ringicr. L'aide de stagiaires aux
paysannes surmenées a poursuivi son
œuvre. Le service de vacances pour la
jeu n esse a organisé des colonies de
vacances linguistiques ; il a voué no-
tamment son intérêt à l'échange inter-
national  de jeunes. Le service des ate-
liers de loisirs marque toujours une
activité réjouissante, de mémo que le
service de prêt de caisses d'outillage.

Résultats d'exploitation
des chemins de fer fédéraux

BERNE, 23. — En septembre 1047, les che-
mins de fer fédéraux ont transporté 17,34
millions de voyageurs, c'est-à-dire 313,000
de plus qu 'en septembre 1946. Les recet-
tes, plus fortes de 444,000 fr., se sont éle-
vées à 24,28 millions.

Le trafic des marchandises, lui aussi,
a enregistré une augmentation. Les che-
mins de fer fédéraux ont transporté en
septembre 1,58 million de tonnes, ce qui
fait 172.000 tonnes de plus qu 'en septem-
bre 1946. Les recettes ont été de 28.98
millions de francs, ce qui représente une
augmentation de 3,33 millions.

L'excédent des recettes sur les dépen-
ses d'exploitation a été de 17,52 millions
de francs, ce qui représente une diminu-
tion de 1.75 million par rapport a sep-
tembre 1946. Cet excédent doit servir à
couvrir les dépenses (frais de capitaux,
amortissements, etc.) du compte de pro-
fits et pertes, qui s'élèvent à quelque 11
millions de francs par mois.

Etat civil de Wertâtel
NAISSANCES , - 15, Ruchti Mary-Jane,

fille de Robert , mécanicien, à Peseux, etde Marceline-Angèle née Linder ; Michel,
Marlyse-Gabrlelle, fille de Johannes pape-
tier , à Boudry, et de Gabrielle-Violette née
Keller. 16. Lambert , Nlcolas-Jean-Rlchard,
fils de Jean-Aristide, homme de lettres,
domicilié à Paris, en séjour & Ascona , et de
Catherine-Elisabeth née van Bysselberghe-
Gide : Hiinnl , Jean-Jacques, fils d'Adolphe-
Joha nn, vacher à Dombresson, et de Ka-
tharina née Blaser : Zurcher, Roland-René,
fils de René-Constant, monteur, à Valan-
gin, et de Rose-Eva née Matthey-de-1'En-
dro'lt ; Aegerter, Myrta-Erna, fille d'Ewald-
Emil , aide machiniste ,à Bellinzone, et
d'Erna née Muhlemann ; Zellweger Denis-
Françols-Ruedl, file d"Errj st-Rudoif. pro-
fesseur, à Neuchâtel, et de Liliane-Mélanie-
Marie née Dùcloud. 17. von Ballmoos, Eva ,
fille de Friedrich-Johann , magasinier, a
Neuchâtel, et de Rosa née Stiimpfli ; Mon-
nler, Nanette-Ellane. fille de Robert-André,
polisseur , à Chézard , et d'Alice-Joséphine
née Hoffman n .

PROMESSES DE MARIAGE. - 16. Colin ,
Victor-Théophile , -technicien , à Genève , et
Giron. Marie-Marthe , à Pregny, 17. Schnei-
der, Rolf-Heinrlch, Dr en médecine, à Rle-

hen , et Egger. Denise-Marguerite à Bâle •Tripet Jean-Félix cand. méd., à Lausanne,et de Ooulon, Rose-Marie à Fontaineme-
lon.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 18 BernasconiEgldlo. maçon , et Hiimmerll, Ginette-Lina'
les- deux à Ntuchâtel : Qulnche , Paul-Ed-mond, mécanicien, à Neuchâtel , 'et Pulver ,Denise-Laure, au Locle; Qulnche, Maurice-André, employé de commerce à Couvet etTamone. Stella-Elisabeth , à Neuchâtel; Cal-derari . Jules-François, monteur-électricien
à Neuchâtel , et Laubscher, Madeleine à
Corcelles-Cormondrèche. 20 Huen Pierre ,
commerçant, à Saint-Moritz, et ' Besson,'
Jacqueline-Rose .à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 16. Rougemont. Trisogllo née
Bura , Elise-Louise, née en 1873, veuve de
Rougemont, Edouard , à Neuchâtel ; Gut-
knecht, Marthe, née en 1924 fille de cui-
sine sans domicile. 17. Gerber Jean-Rodol-
phe, né en 1947 fils de Charles-Rodolphe,
horticulteur, a Neuchâtel . et de Rose-Em-
ma née Weiss. 18 Ecklin née Fehrenbach,
Loulse-Théodora née en 1890 veuve de
Paul-Frédéric , ancien pasteur, à Neuchâ-
tel ; Castelli née Pirotta. Rachele-Luigia,
née en 1894 veuve de Bortolo, ancien ma-
çon , à Neuchâtel. 19 Dubois. Arnold , né
en 1863. chef de train retraité époux de
Maria nég Ochsner, à Neuchâtel.
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Canadiennes I
I belle coupe ra- Il
I glan , doublées 1
I mouton 1!
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POUR VERNIR

VOS TUYAUX
et FOURNEAUX

Vernis noir
SANS ODEUR

Vernis aluminium
EXTRA-SOLIDE

chez les spécialistes

» . ^H-KlUSl*

A vendre d'occasion

COMMODE
et pousse-pousse. S'adres-
ser Gorges 8, 1er étage,
Vauseyon, dès 19 h.

Boîtes de lait
non sucré

Profitez de stocker main-
tenant. Magasin Mêler
S. A.

Voiture
« Ford 46 »

six cylindres, noire, état
de neuf à vendre pour
cause de départ ainsi
qu'une

remorque
neuve, 800 kg. — Offres
sous chiffres P. 42,819, à
Publlcitas, Neuchâtel.

Boucherie U f ¥ f t fU l& V l  M
Charcuterie JLA/'*' I L
Tél. 5 26 OS Hôp ital 15, Neuchâtel I

Samedi, vente spéciale d'un " • j

beau bœuf 1
à rôtir et bouillir |

Gros veau - Porc - Agneau I i
VOYEZ NOTRE VITRINE

A notre

Exposition de tapis
au 1er étage

vous trouverez de nouveaux
et très beaux dessins

Tapis milieux en moquette coton
dessins orientaux

120 X 180 165 X 230 200 X300

T9  ̂ 125.- 189.-
Tapis milieux en moquette "'"" ,NE

' dessins orientaux , ^k 
»% 

K'
200 X 300 cm., seulement A_EIÎ9H"

¦

Couvre-pieds en rayonne brochée
intérieure laine , 120X160 T. -f-fc

cm., seulement fe 9̂ _̂r ¦*"
Visitez librement cette exposition '

Pour des rentes vieillesse
r

qui ne soient pas une duperie, il f aut conserver

la valeur de notre franc
Le meilleur moyen d'atteindre ce résultat
est de voter en masse

LA LISTE VERTE
-

Parti libéral neuchâtelois.
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A LARD FUMÉ
très avantageux

avec une bonne choucroute

chez BALMELLI
RUE FLEURY 14 — Téléphone 5 27 02

A VENDRE
une moto « Royal-Enfield », 350 TT ; une belle
petite moto « New Impérial », 250 TT, avec
plaques et assurance pour deux sièges ; un
vélo de fillette, à l'état de neuf , chez G. Laue-
ner, cycles, Colombier.

Fourrures BENJAMIN
Maison dé Lausanne

Représentation :

H. BAUMGARTNER
Fahys 69, tram 7, Neuchâtel



FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 7
Théophile GAUTIER

L'homme qui eût suivi ce couloir
pour la première fois eût été bien
vite désorienté par les nombreux
coudes qu'il faisait , et n 'aurait pu en
deviner la direction.

L'inconnu , précédé du singulier
personnage aux vêtement s couleur de
muraille , marchait  de ce pas ferme ,
mais prudent , où un pied ne qui t te  la
terre que quand l'autre est bien ap-
puyé ; non qu 'il pùl redouter quelque
piège , quel que trappe à bascu le, puis-
que le guide passait devant lui ; ma is
il ressentait celle appréhension va-
gue qu 'insp irent aux iiliis braves
l'obscurité et le froid sous une voûte
basse entre deux murailles étroites.

Par un mouvement inst inct i f , ses
mains avaient  cherché sous son
manteau si ses deux pistolets de po-
che étaient  bien à leur p lace .

A une assez grande distance au
fond de l' ombre , quel ques raies rou -
eeâtres commençaient  à se dessiner ,
and i quant  une chambre éclairée , dont
les lumières f i l t r a i en t  à travers les
ais d'une porte mal jointe.

Le guide poussa un p iaulement bi-

zarre — signe convenu de recon-
naissance.

Un grincement de verrous se fit
entendre à l 'intérieur, et Ja porte ,
s'enlre-bâillanl , laissa tomber subi-
tement dan s le noir passage un rouge
flot de clarté.

Usant de nos privilèges de roman-
cier , nous pénétrons avant l'étranger
dans ce bouge étrange où il semblait
at tendu , quoi que, à vrai dire , il fût
impossible de deviner quelle espèce
de relations pouvait exister entre ce
jeun e homme à figure noble et pure et
le s hôtes bizarre s de ce taudis.

C'était une chambre assez grande
où le princi pal objet qui saisit
d'abord les yeux était  une cheminée
d,e forme ancienne , où grésillait dans
une grille un feu très vif de charbon
de terre , dont les reflets flamboyants
i l lumina ien t  la pièce ; car il fallait
compter pour rien ce jou r louche et
douteux tombant d'une fenêtre dont
les carreaux inférieurs étaient soi-
gneusement barbouillé s de blanc
d'Espagne , et qui s'ouvrait sur un de
ces puits sombres qu 'on appelle des
cours dans les grandes villes ; les
deux vitres restées claires ne lai-
saient voir que des auvents et des
toits  désordonnés de tuiles d'un ton
criard , que des tuyaux et des cages
de p lanches noires , toutes les misères
intérieures d'une bâtisse ignoble et
pauvre.

Les murailles, mises à nu par le
f ro t t ement  des épaules , dans les por-
tions intérieures , conservaient dans
le haut quelques traces d'une pein-

ture d'un ton rouge sombre comme
du sang vieilli. Sur ce fond , les ha-
bitués du lieu avaient , dans leurs
moments d'attente ou de loisir, sculp-
té, avec la pointe d'un clou ou d'un
couteau, une foule de dessins et
d'arabesques du plus haut caprice,
dont  les linéaments blancs assor-
taient comme les compositions des
vases étrusques, et démontraient un
art non moins pur , non moins primi-
tif .

Le thème favori de ces artistes in-
connus , celui qui se reproduisait le
plu s fré quemment  à travers ces fan-
taisies ornementales , c'était , il faut
l'avouer, un gibet orné de son fruit.
Ce choix trahissai t- i l  des préoccupa -
tions habituelles , ou ne venait-il que
du joli effet produit  par les trois
montants  de la potence ang laise , réu-
nis à leur sommité par des traverses
de bois formant  triangl e, et dont la
silhouette pittores que séduisai t les
dessinateurs ? C'est une question dé-
licate à résoudre. — Ces représenta-
tions , quel que grossières qu'elles fus-
sent, se recommandaient par la fidé-
lité et l'exactitude technique Malgré
la barbarie du dessin et les mons-
trueuses licences analomiques , les
mouvements et les attitudes des pe-
ti ts  personnages suspendus of fraient
cette vérité saisissante que l'art le
plus avancé n'atteint pas toujours ;
les nœuds coulant s étaient bien pla-
cés, et trahissaient des spectateurs
assidus du théâtre de Tiburn.

Ces grotesques esquisses , tracées
avec une jovialité terrible, faisaient

rire et faisaient trembler. Plusieurs
coupes, épures et élévations de la
prison de Newgate, alternaient avec
cet aimable sujet , et , à défaut de cor-
rection architecturale , attestaient une
grande connaissance et un vif souve-
nir des lieux. Des têtes du profil le
plus bizarre , tenant  des, pi pes entre
leurs dents , y faisaient la grimace à
des lions couronnés et autres bêles
apocal ypti ques ; des vaisseaux , plus
fantastiques que ceux de Della-Bella ,
s'y dandinaient sur des mers impos-
sibles. Tout cela était tracé à grands
tra i t s , et sans beaucoup de respect
de la fi gure voisine ; des dates , des
chiffres et des lettre s d'une calli gra-
phie hasardée , compliquaient cet ef-
froyable grimoire , où les seuls mots
lisibles étaient  : paresse, vice et
crime.

L'ornementation de la salle n'avait
cependant pas été laissée tout entière
à ses fantaisies de rencontre ; un art
plus cultivé se faisait sentir dans les
pancartes gravées sur bois et colo-
riées, représentant le chandelier d'or
aux sept branches mystiques, la chas-
te Suzanne et les vieillards, le por-
trait de George III , le retour de l'En-
fant  prodigue, les principales poses
de la boxe , les exploits de Jack Shep-
pard et de Jonathan Wild, ces Cid et
ces Bernard de Carpio du romancero
picaresque, des combats de coqs et
des prises de bouledogues célèbres,
des courses d'Epsom et de New-Mar-
ket , etc.

Une atmosphère chaude , étouffante ,
chargée de miasmes de charbon de

terre, de fumée de tabac et de l'acre
parfum du whiskey, flottait dans cette
chambre et prouvait , de la part de
ceux qui la pouvaient soutenir des
nerfs olfactifs bien robustes.

Pourtant , les trois ou quatre indi-
vidus qui s'y tenaient ne semblaient
pas en souffrir. Au contraire, une
sensation de grossier bien-être épa-
nouissait leurs faces plombées et
communes.

Us portaient des habits noirs, des
gilets de satin et des chapeaux ronds;
mais, avant d'arriver à eux , ces ha-
bits, partis peut-être du beau Bruru-
mel, avaient dû accomplir bien des
pèlerinages et subir bien des mésa-
ventures. Ces vêtements délabrés ,
d'un drap jadis soyeux , d'une coupe
dont l'élégance se devinait encore, et
qui , dans leur dégradation , gardaient
quelque chose du pli que leur avaient
fait prendre leurs premiers et fas-
hionables possesseurs, formaient une
caricature tristement plaisante , un
muet poème satirique plein de rail-
lerie et de dérision.

Un seul d'entre eux ne portait pas
ce costume mondainement miséra-
ble. Une chemise de laine rouge, une
cotte de toile goudronnée, un cha-
peau de cuir ayant pour jugulaire une
ficelle , tel était son habillement, ce-
lui d'un simple matelot.

Une expression d'audace relevait ce
que ses traits pouvaient avoir de tri-
vial et de dur , et , dans ses yeux d'un
bleu clair et froid comme celui des
océans polaires, brillait un rayon
d'intelligence.

Les autres semblaient, du reste, lui
parler avec une sorte de déférence,
quoiqu'il fût. accoudé à la même ta-
ble et se versât des rasades du même
pot de double bière.

— Eh bien , Saunders, dit l'un des
hommes en habit noir au matelot en
vareuse rouge, l'heure approche où le
gentleman pour qui nous devons tra-
vailler va venir.

— Oui , répondi t laconiquement
Saunders, qui s'occupait , tout en bu-
vant , à pétrir dans le creux de sa
main un corps noirâtre pressé entre
deux linges.

— Est-ce que vous le connaissez,
Saunders , ce gentleman ? continua
l'interlocuteur.

— Non , répliqua Saunders , déci-
dément ami du style monosyllabique.

— Ah 1 ajouta , comme pour fermer
la conversation , le personnage à l'ha-
bit noir, en s'accoudant à la table
d'un air méditatif.

Saunders se leva, et, se dirigeant
du côté du foyer présenta à la flam-
me la substance brune , qu 'il étala
sur le linge coupé en forme de mas-
que.

— Est-ce que vous avez envie de
vous déguiser et d'aller au bal mas-
qué avec la belle Nancy, reprit le
parleur obstiné.

(A suivre)

LA BELLE-JENNY

Le p lus grand et le p lus beau f i l m  musical S m^
f rançais de tous les temps \fJl
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SYMPHONIE FANTASTIQUE UH
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DAMNATION DE FAUST WMM
et du

TknA¥T¥TH M DIMANCHE : MATINÉE à 15 h.
Il L l l l  | I l/l SAMEDI ET JEUDI : MATINÉES à 15 h. A PRIX RÉDUITS

HJjyUllJlfl TÉLÉPHONE 530 00

SA™ à n h 30 le i"™ oHidï de IT f rale «FRANC, FORT, FIER, FRAIS»
DIMANCHE de gymnastique 1947 a Berne ' vomCONCè DE SAMEDI

Propreté éf incelanf e
avec le,...

blanc savon

M_-_____
Fabricants: Walz <& Eschle S.A. Bâle
w.

COMESTIBLES fe

J. WIDMER |
Epancheurs 6 NEUCHATEL Tél . 5 24 15 j

POISSONS DU LAC
Filets de perches, de bondelles,

et vengerons !
POISSONS DE MER

Cabillaud , filets de dorsch et de soles I
Chevreuil : selle, gigot, épaule et civet I

Lièvre et civet de lièvre

Lapins, canards, poules et coqs du pays I
Harengs salés et fumés - Rollmops I

Escargots

ALDUS ! i
Allons choisir notre MOBILIER chez E i

il y a un CHOIX grandiose en

chambres à coucher
salles à manger
studios

Situ II PârHlliii qu'on peut les

AGHETER par ACOMPTES

Ragoût de bœuf
avantageux

Boucherie VUITHIER



D importantes mesures
ont été prises ponr combattre
l'épidémie de choléra en Egypte

Le dernier bulleti n hebdomadaire de
l'organisation mondiale de la 6amté,
dont les bureaux techniques se trou-
vent à G-enève, écrit le service fédéral
de l'hygiène publique, donne des indi-
cations plus précises sur l'évolution de
l'épidémie de choléra en Egypte et sur
les mesures prises poux combattre cette
maladie.

L'épidémie a éclaté dans 1© dernier
tiers du mois de septembre à Elkarin ,
localité d'environ 20,000 habitants de la
province de Charkieh , pour s'étendre
de là dans les provinces de Kaliubieh
et de Dakalieh. Les rapports épidémio-
log-iques don n és j ournellement à la
presse par le ministère de l'hygiène au
Caire n 'indiquent pas seulement les cas
de choléra qui ont été confirmés, mais
aussi les cas suspects.

On sait que lorsque apparaît une épi-
démie grave comme le choléra, on a:
tendance à considérer tous les cas de
diarrhée comme suspects1 de choléra. Le
nombre des cas annoncés, suspects et
confirmés, s'éBève ipour les JOUTS
allant du 26 septembre au 3 octobre à
94. 109, 140, 124. 201, 172, 177 et 92. soit
au total 1109 cas avec 269 décès.

Les mesures sanitaires prises
Les mesures sanitaires que voici ont

été prises dans les régions rurales in-
feotées : isolement des diverses locali-
tés par un cordon militaire ; interdic-
tion de transporter des aliments ; visite
deux fois par jou r par des médecins de
tontes les maisons des localités attein-
tes, pour rechercher les malades ;
transport des malades et des person-
nes suspectes de l'être ' dans des hôpi-
taux de campagne établis en dehors
des localités ; enlèvement des pompes
d'alimentation en eau de surface et
leur remplacement par des stations de
pompage d'eau profonde ; chloration de
l'eau ; désinfection systématique des
latrines ; lutte contre les mouches par
le DDT et destruction des ordures ;
désinfection des maisons et des effets
des malades et enfin la vaccination.

La vaccination préventive a tout
d'abord été pratiquée 6ur les sujets en
contact aveo des malades et des per-
sonnes suspectes de l'être. Ensuite,

après l'arrivée de vaccins provenant de
l'étranger, elle a été étendue à toute
la population des zones infectées et à
celle des zones menacées.

I»a population des villes
à l'abri des épidémies

massives
Pour juger du danger d'explosion épi-

démique dans les grandes villes d'Egyp-
te, dil est nécessaire de savoir que 77
villes, y compris les plus inrpoi'tiantes
et abritant le tiers de lia population
égyptienne, bénéficient d'un système
d'adduction d'eau filtrée et chlorée.

La proportion de chlore a été aug-
mentée par mesure de précaution de-
puis le début de l'épidémie. Treize d'en-
tre ces villles ont en outre un système
d'égouts avec traitement sanitaire des
eaux résiduaires. Si donc, les popula-
tions rurales sont aisément infectables
par le choléra en raison de la densité
de l'habitat dans les villages, de la
faible profondeur de la nappe aquifère,
etc., les populations des villes semblent
en revanche à l'abri d'épidémie hydri-
ques massives.

Les bacilles du choléra
Les bacilles du choléra, dénommés

vibrions, dépendent de conditions de
vie très particulières. Ils sont très peu
résistants à la dessiccation . Au début
de la saison froide, les épidémies de
choléra disparaissent spontanément, ce
qu'il faut attribuer probablement au
fait que le fléau que représente la
présence des mouches n'existe plus.
Dans les pays où les conditions d'hy-
giène sont bonnes et notamment dans
ceux qui disposen t d'un système d'ad-
duction d'eau ne laissant rien à dési-
rer, il n'y a aucune raison de craindre
une extension de la maladie sous forme
d'épidémie, même en été, si par hasard
quelques cas isolés y sont introduits.

Il est tout à fait possible aujourd'hui,
étant donné la rapidité des transports
aériens, que des cas isolés puissent être
importés, même de fort loin. Le temps
d'incubation , c'est-à-dire le temps
s'écoulant entre le moment de la conta-
mination et l'apparition proprement
dite de la maladie est de cinq jours au
maximum. Toutes les personnes venant
d'Egypte en Suisse par avion sont
examinées à leur arrivée par le service
sanitaire de frontière du service fédé-
ral de l'hygiène publique et elles doi-
vent en outre se soumettre à un con-
trôle médical duran t les cinq jours sui-
vant leur entrée en Suisse.
¦MMSBIlSMaMigMMMBMMM—¦—««—

La durée certaine
de la vie humaine

n'atteint pas 114 ans
Le docteur Ernest, biologiste anglais,

a passé quarante ans de sa vie à étu-
dier le problème de la longévité hu-
maine. Quels ont été réellement les
hommes ayant vécu le plus longtemps
sur cette terre î s'est-il demandé. Le
< Leader Magazine » vient de publier
ses conclusions. Après avoir fait de
minutieuses recherches dans le monde
entier, interrogé des centaines de per-
sonnes, le docteur Ernest est aujour-
d'hui certain qu 'il n'est aucun être hu-
main qui ait vécu plus de 114 ans, âge
qu'il fixe comme limite de la longévité
humaine.

Malgré les livres 6acrés de l'Inde,
qui mentionnent des demi-dieux ayant
vécu des centaines de milliers d'an-
nées, auprès desquels les 930 ans
d'Adam, les 950 ans de Noé, les 969 ans
de Mathusâlem ne sont rien ; malgré
les innombrables légendes qui courent
le monde périodiquement, le docteur
Ernest n'a trouvé que quatre humains
ayant de façon certaine vécu au moins
110 ans.

Parmi eux, trois femmes : Anne Poul-
der, qui mourut en 1917 à Baltimore à
110 ans, Margaret Anne Neve qui vécut
heureuse à Guernesey jusqu'à 111 ans,
et Katherine Plunket, une Irlandaise
de 112 ans. Heureusement le genre mas-
culin est représenté par le plus fameux
de ces centenaires : le bookmaker ca-
nadien Pierre Joubert , né en 1701, qui
mourut 113 ans et trois mois plus tard.
Au contraire des autres centenaires,
Joubert avait la coquetterie de vouloir
se rajeunir. A 113 ans, en 1814, il affir-
mait n'avoir que 105 ans...

Pour un dîner
bon et bon marché es-
sayez notre thon, natu-
rel à Fr. 1.95 la boite
Magasins Meier S. A.

A vendre

un divan
et un fauteuil

dessus en moquette, en
très bon état. Demander
l'adresse du No 910 au
bureau de la Feuille
d'avis.

G r de  e à t o n
outillage moderne

à t o n
grand choix

de caractères
di ion

riche assortiment
de papiers

l'Imprimerie Centrale
Bue du Concert 6

« o u i  d o n n e r a
toute satisfaction

BOUCHERIE-CHARCUTERIE DU TRÉSOR f ]

LEUENBERGER
Tél. 5 21 20 | !

BELLES TRIPES 1
CUITES m

A FR. 4.- LE KILO
ainsi que tripes crues

BFCUtN &/* VaaMl \̂tmA

Pi
Demain samedi
à la boucherie !

Mont - Fleuri
Beaux lapins

du pays
ainsi que toutes les

viandes fraîches
bœuf, porc

et veau
de toute première

qualité
Se recommande

a M. Oppliger

*—'£_*¦»»? '._ Êï m Des vitamines
^

»».8̂ | "*œ&i JÊJLZ SU Fa!%m* -al wt WK >H II pour votre moteur

W ^^
« _̂^1 \^émm »r

^ ENERGOL contient des additifs spéciaux
^^

^
ji 

|̂  ̂ qui évitent l'oxydation de l'huile et la

T 

corrosion des paliers. Tout comme les
vitamines maintiennent votre corps sain
et vigoureux. ENERGOL conserve à votre
moteur sa puissance, sa souplesse et son

En vente à toutes les stations , -._ ,-«.-..»». uL -i J
vertes BP rendement. ENERGOL est 1 huile de

l'homme qui se montre exigeant envers
son moteur ... elle est comme tous les
produits BP, le fruit des recherches infati-
gables et de la longue expérience des
laboratoires et des raffineries de J'Anglo-
Iranian Oil Co.

... une nouvelle, une meilleure huile.

B.P. BENZINE ET PÉTROLE S.A., PESEUX, TÉL. 614 35

f

Nos manteaux modernes

«

Zîtfi
._/l-§a»_Fi L'automne annonce I hiver à brève échéance. Ne soyez pas pris de court.

Venez choisir déjà maintenant, en toute tranquillité, le manteau chaud dont ¦

vous avez besoin.
Si vous aimez le genre classique, nos élégants pardessus à deux rangs, coupés
dans de belles draperies unies.
Si vous aimez la note sportive, nos « ulsters », cossus, largement ceinturés,
avec grands revers et avec ou sans poches appliquées.
Et dans une note très nouvelle, nos « slipons » à manches raglan ou rapportées,
en homespun, harris, chevronné, etc.
Mais quel que soit le genre que vous choisirez, soyez certain qu'Excelsior
vous procurera un manteau de « classe » et toujours d'excellente qualité.

Un « Excelsior» plaît et satisfait

MANTEAUX D'HIVER 
A^t^T -̂^^Ê ̂ ^"̂ K

COMPLETS TOJJ! 
t m^K

^
Q^̂ ^̂COMPLETS deux pièces '̂ ^ î|p^̂

'̂  
fc^

""~">̂

Complets et manteaux de Grand-Rue 2 (angle rue de l'Hôpital)

garçons - Pantalons NEUCHATEL M. Dreyfus. -

L 1̂  : J

I 

VESTES !
en daim vérifia- 1
ble, coupe sport, 1

tirés élégantes 1

j\ut too$aAïx \
_^^HUE DE L'NOFIMl jj
Ur TÉLÉPHONE 516 «#

S l N S U C H A t E l  ̂

rL e  
parti radical a toujours su assumer les responsabilités gouverne- 1

mentales avec un esprit évolutionniste et dans le cadre de nos tradi-
tions nationales.
Fidèle à ces principes, il présente aux électeurs des candidats qui sau- ¦
ront représenter sans défaillance les intérêts neuchâtelois au Conseil
national :

MnL TELL PERRINf conseiller national

VICTOR HAUSER, horticulteur

JULES-F. iS0LY| comptable

PAUL-RENÉ ROSSET, professeur

ALFRED VAUTHIER , agriculteur

POUR LE PAYS

f LISTE BOUGE) j
A vendre une

couveuse électrique
2000 œufs, Pr. 1200.— ;
ainsi qu'un

frigorifique
« Prigomatio », 200 litre?
Pr, 1200.—, le tout »_
bon état. — Téléphoner
au 7 54 14.

à vendre, bon état d'en-
tretien, 11 CV, cinq pla-
ces, très spacieuse, li-
mousine coupe moderne,
modèle 1937, Fr. 5,900.—
Chs Gerber, Boudry, télé-
phone 6 42 73.

A vendre d'occasion un

moteur à benzine
7 CV, quatre paires de
galets ' pour chariot de
circulaire, un arbre de
circulaire. — S'adresser :
Auvernier No 2.

Collégiale de Neuchâtel

DIMANCHE 26 OCTOBRE, à 20 h.

î m concert d'orgue
M. Pierre Mollet

i

baryton

M. Samuel Ducommun
organiste

ErJTRÈE GRATUITE

Collecte en faveur du fonds de restauration
des orgues

Pour quelques jours en vitrine

CHAMBRE DE JEUNE FILLE

CRÉATION tf (P .
ea^Jcrrira?

O ENSEMBLIER TAPISSIER-DÉCORATEUR O
8, nie de l'Hôpital - Neuchâtel

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

Seul le groupe libéral
des Chambres s'est opposé

au détournement
du milliard

des caisses de compensation

Protestez contre L'ATTITUDE ANTIDÉMOCRATIQUE de cer-
tains députés qui ont refusé la clause référendaire, en votant
en masse

LA LISTE VERTE
PARTI LIBERAL NEUCHATELOIS

CARNET DU JOUR
Grand auditoire des Terreaux : 20 h. 16.

Conférence: «La crise de l'adolescence.»
Cinémas

Apollo : 20 h. 30. Le chant de Schéhera-
zade.

Palace : 20 h. 30. La foire aiux chimères.
Théâtre : 20 h. 30. Dana les rues de New-

York.
Rex : 20 h. 30. Trente Secondes sur Toldo.
Studio : 20 h. 30. La Symphonie fantas-

tique. ¦ '.-;'

Bulletin d'abonnement
Je souscris un abonnement à la

Feuille d'avis de Neuchâtel
j usqu'au

31 déc. 1947 Fr. 4.70
Le montant de l'abonnement sera

versé à votre compte de chèques
postau x IV 178.

Nom : 

Prénom : 

Adresse : 

(Très UsiWe)

Adresser le présent bulletin dans
une enveloppe non f ermée affran-
chie de 5 o. à

l'administration de la
« Feuille d'avis de Neuch âtel »,
~ 1. rue du Temple-Neuf

Emissions radiophoniques
Vendredi

SOTTENS et télédiffusion : 6 55, l'anglais
par la radio. 7.10. le salut musical 7.15,
inform. 7.20. réveil-swing. 11 h., calendrier
musical. 12.15, un disque. 12.20, avec nos
sportifs, par H.-L. Bonardelly. 12.29, l'heu-
re. 12.30, Toi et moi en voyage 12 35 un
disque. 12.45, Inform. 12 55, le rayon' des
nouveautés. 13.05, le médaillon de la se-
maine. 13.10, „ l'opéra. 1355, concerto pour
violon et orchestre. 16.29, l'heure. 16 30,
musique de chambre. 17.30, Nos enfants' et
nous. 17.45 un disque. 17.50, Baxlio-Jeu-
nesse. 18.30, les beaux moments de Bero-
mûnster. 18.45. reflets d'ici et d'ailleurs.
19.15, inform. 19.25. les travaux des Nations
Unies, par M. Paul Ladame. 19.35, ques-
tionnez, on vous répondra. 19.55, « Inter-
mezzo ». 20.15, «Du sabbat au bûcher »,
par C.-F. Fontanellaz et Marcel de Carllni
21 h., le duo Jacqueline Blancard-André de
Ribaupierre. 21.50. Jazz hot. 22.10, Poètes,
à vos lyres. 22.30 inform. 22.35, musique
classique tchécoslovaque

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h.,
émission matinale. 11.45. sérénade. 12 h.,
orchestre de danse. 12.15, communiqués
touristiques. 12.29 , l'heure. 12.30, inform.
12.40. musique viennoise. 13.25. mélodies
d'opérettes. 14 h., pour Madame. 16 h.,
causerie. 16 29, l'heure 16.30, musique de
chambré. 18 h., musique populaire. 18.30,
l'auditeur h la discothèque. 19.10. chroni-
que mondiale. 19.25. communiqués 19 30,
Inform. 19 40. écho du temps. 20 h., dis-
ques 20.15 . autour de la table ronde 21 h
disques. 21.35. reportage. 22 h., inform'.
22.05, ballet, 22.30, concert d'orgue.BARBEZ AT & Co, Fleurier (Neuchâtel)

ELECTIONS
AU CONSEIL NATIONAL

25 et 26 octobre 1947

Une démocratie
qui refuse aux femmes

leurs droits de citoyennes,
n'est qu'une demi-démocratie.

Union féministe.



Très important !
SI votre vieille chambre
a coucher ne vous plait
plus, échangez-la contre
une neuve... moderne...
Vous rajeunirez votre in-
térieur. . et en même
temps... vous ferez un

bon placement.

Arrangements
de paiement

+ BLEUE
Assemblée
cantonale

des délégués
le samedi 25 octobre
1947, à 14 heures, au
temple de Coffrane

Invitation cordiale à tous
Le comité.

# ; ~ ~~ ~~° - - - --- - - - — — 
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A n n i i f l  n̂ sPectac^e magn if ique ?

*fi rît ULLU rj n merveilleux enchantement X
_W teinté aux couleurs féeriques des JOURS ET DES NUITS D'ORIENT JÇ

j \j où l'on éprouve avec délice *4t

¥ TOUTE LA MAGIE DE LA MUSIQUE L'IVRESSE DE LA DANSE 
^ï . ET L'IRRÉSISTIBLE ATTRAIT DE L'AMOUR - lkJ & -& *î ŝ f̂c  ̂

ave° f̂

¥ _£ y<ï<-~ . * r- « |te^Ue IAKLU £
ï >f J W teDONLEVY $
J ®» f f ^̂^AUMONT |
4 A\ \_ \ -¥ #ŒF - S-
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w m IlllllC da^^ ^s&_% -£¦

J Le chant de Schéhérazade f
^* 0 Version onlginale sous-titrée français-allemand # ^^¥ ïw^ « Schéhérazade », nom que murmurent tous les hommes qui l'approchent et la désirent W

* "À
•̂ p ELLE DANSE... et les fouets cinglent pour obtenir ses faveurs ,̂ L
2f »  ELLE EMBRASSE.,, et un homme perd la tête 

^
%f> ELLE AIME... et cet amour fait naître un grand musicien : RIMSKY-KORSAKOFF 

^

ï • EN TECHNICOLOR • $f *¥ M T— et ^Udi'- à Î5-M RÉDUCTIONS SUSPENDUES rw^/^n*. 4 « 1° ^*l Matinées a prix réduits Dimanche, matinée a 15 h. W

¥ ! «fr
JJOM»**̂ »***' Louez d'avance, tél. 5 21 12 fr^M ** »̂* *̂»

M<é$k*m \ff l AUX PRIX
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[ TéL 5 17 Za f f î W&j f aia, CHARCUTERIE
S Satot-Maurlce 4 ^BK 

DE 
CAMPAGNE

[BOUCHERIE ^?1 Belles TRIPES
[CHARCUTERIE J CU1TES

Avis de tirs
Des tirs au canon seront effectués

sur le lac de Neuchâtel
Tirs de jour

MARDI, le 28 octobre 1947, de 1300 â 1600
éventuellement

MERCREDI, le 29 octobre 1947, de 1300 à 1600

Tirs de nuit
MARDI-MERCREDI, les 28/29 octobre 1947,

de 2000 à 0400
éventuellement

MERCREDI - JEUDI, les 29/30 octobre 1947,
de 2000 à 0400

Position des pièces : Tannenhof.

Zones dangereuses
POUR LES TIRS DE JOUR : Partie médiane

du lac à l'est de la ligne Cudrefin-Neu-
châtel.

POUR LES TIRS DE NUIT : Partie médiane
du lac à l'est de la ligne Estavayer-Saint-
Aubin.
Il est interdi t de circuler sur le lac pen-

dant les tirs. Les bords du lac ne sont pas en
danger.

Tous renseignements seront donnés par la
police cantonale de Neuchâtel et par la pré-
fecture de Morat.

Thoune , le 21 octobre 1947.
Service technique militaire

Section des essais de tir, Thoune.

Monsieur Georges Ch ... s, géo-
mètre, dit : « Une assurance-invali-
dité 'f — Jamais de la vie!»

M. G. Ch ... s est décidé à conclure auprès de
«La Suisse» une assurance mixte, mais repousse éner-
giquement la suggestion de notre représentant d'y
ajouter une clause d'invalidité, quoique la surprime en
soit extrêmement modeste. Homme de plein air , skieur,
athlète et détenteur de l'insigne sportif, le mot «invali-
dité» l'irrite et agit sur lui comme un épouvantail. —
« Une assurance invalidité? — Jamais de la vie!»

L'hiver suivant , une mauvaise grippe l'immobilise pen-
dant deux mois et lui fait perdre sa belle confiance en
sa santé. Une fois rétabli , il signe donc la proposition
prévu e pour une assurance mixte, avec couverture de
l'invalidité par accident ou maladie.

Un an plus tard , à la suite d'une affection rénale avec
complications, M. G. Ch...s doit faire un séjour dans
un sanatorium de Suisse romande; les médecins lui
ordonnent les plus grands ménagements. Deux ans
passent avant qu 'il ne reprenne son activité normale.
Pendant tout ce temps, il a été libéré de l'obligation de
payer les primes de son assurance-vi e et a touché en
outre une rente annuelle d'invalidité de Fr. 2,000.—.
Il n'avait payé en surprimes pour la clause d'invalidité
que Fr. 117. — .

s_tt-aî"*

Agence générale de Neuchâtel
F. Kemmler, rue St. Honoré 1

Atelier de gypserie-peinture

Robert Theynet
Provisoirement

Locaux P.A. Hôtel de ville
(côté sud)

Bureau et domicile : Côte 61 - Tél. 5 22 42

COURS DE SKI
Un cours de gymnastique
organisé par l'Union touristique « Les amis
de la nature », sous la direction d'instructeurs
suisses de ski, commencera mercredi 29 octo-
bre, à 20 h. 15, à la halle des Parcs (sans ski).
Le cours comprendra cinq leçons de gymnas-
tique et quatre leçons de ski sur neige.

Prix du cours Fr. 10.—
Apprentis, écoliers Fr. 6.—
Membres Fr. 4.—

INSCRIPTIONS : Magasin de sport Robert-
Tissot, rue Saint-Maurice, ou mercredi soir
à la halle .

r. .-r-.-_>- , ^T^r. -.r^TT-, f M I. DI D D F D I. M A M 
dans 

une 
œuvro dramatique 

où se révèle une foisSAMEDI et DIMANCHE, l l l U K I U  D L It U M tt 11 de plus son prestigieux talent de comédienne
,, 17 , „„ Votre vedette avec ¦ J •a 17 h- 30 préférée WARNER BAXTER Le dernier mensonge

MERCREDI, à 15 h. et SUSAN HAYWARD • PARLé FRANçAIS •

balle de la Paix Samedi 25 octobre 1947

LES ROSSIGNOLS DU JURA

PAPETERIES S.A.
SERRIÈRES

Assemblée générale
des actionnaires

samedi 8 novembre 1947, à 11 h. 15,
à l'hôtel de ville de Neuchâtel, 1er étage

ORDRE DU JOUR :
1. Procès verbal de l'assemblée générale du 16 no-

vembre 1946.
2 Rapport du conseil d'administration sur l'exer-

cice 1946/1947 , arrêté au 30 Juin 1947.
3. Rapport des vérificateurs des comptes.
4. Approbation des comptes, répartition du béné-

fi ce, décharge au conseil d'administration et aux
contrôleurs.

5. Nominations statutaires.
6. Divers.

Le bilan et le compte de profits et pertes, le rap-
port de gestion ainsi que le rapport des vérifica-
teurs, seront à la disposition des actionnaires, au
siège social , dès le 29 octobre 1947.

Les cartes d'admission seront délivrées Jusqu 'au
3 novembre 1947, par la direction des PAPETERIES
S. A., SERRIÈRES, sur justification de propriété
par attestation de banque , avec indication des nu-
méros des titres. Le conseil d'administration.

^
M THEATRE DE NEUCHATEL |

m &  I .1 Lundi 27 octobre , à 20 h. 30 |

f̂L B̂sif 

L(l 
Compagn ie Paul Pasquier jouera c

Rfl A quoi rêvent les jeunes filles
: ||h É̂i d'ALFRED DE MUSSET

\jr Le tricorne enchanté
*̂  de THÉOPHILE GAUTHIER

Arielle Audrey, Paul Pasquier, René Serge, Véronique Des- I
champs, Maurice Ruche, etc. Décors de A. P. ZELLER s .

Prix des places : Fr. 2.20 à 6,60
Location : AU MÉNESTREL, Fœtisch frères S. A. - Tél. 5 14 29 j

Mission de Pentecôte neuchateloise
Témoignage de Monsieur Dapozzo:

Expériences au camp
de concentration de Belsenbergen

et sous 127 bombardements
Jeudi soir , à 20 heures

Salle place de la Gare lb, à CORCELLES
Vendredi soir , à 20 heures

Chapelle des Terreaux , à NEUCHATEL
INVITATION CORDIALE

. „, . ,. THÉJ-ÎEE ¦T!7™7MMal
Plus que 3 jours L tilms policiers

Dans les rues è New-York
DE L'ACTION... DU MOUVEMENT.. .  DE L 'ENTRAIN... |,1

I JE SUIS UN CRIMINEL ££& I
DIMANCHE : MATINÉE à 15 h. TÉLÉPHONE 5 21 62 ; |

PRÊTS
de 300 è 1500 fr. à fonctionnera.
employé, ouvrier, commerçant
agriculteur et à toute personne
soUable. Conditions intéressantes.
Petits remboursements mensuels.
Banque sérieuse et contrôlée
Consullez-nous sans engagement
ni fraie. Discrétion absolue ga-
rantie. Timbre-réponse. Référen-

ces dans toutes régions.
Banque Golay & Cie

Rue de la Paix «, Lausanne

(ùrrydûih.ctu.,
p oi &f tmne à dse ^vo tf u

(y ŝ^^

CRAY-NEUCHATEL
ST. HONORÉ 3 l'r ETAGE

GRANDE SALLE DE LA PAIX
Vendredi 24 octobre, à 20 h. 15

Conférence publique
et contradictoire

organisée par le Parti socialiste
ORATEURS :

J. HUMBERT-DROZ, secrétaire P.S.S.
Dr H. PERRET, conseiller national
R. ROBERT, conseiller national

ttyP Université de Neuchâtel

Faculté de droit
et section des sciences commerciales

En raison du nombre des étudiants actuel-
lement mobilisés, les cours de la faculté de
droit et de la section des sciences commer-
ciales reprendront le lundi 3 novembre 1947,
à 8 heures.

Pour devenir
un

correspondant
efficient

demandez aujour -
d'hui la brochure
gratuite qui vous
renseignera sur no-
tre cours par corres-
pondance «Comment
écrire des lettres qui
portent et créent le
contact ». n suffit
d'envoyer cette an-
nonce avec votre
adresse aux Edi-
tions Emile Oescli,
Thalwil-Zurich.
Nom : 
Rue : 
Localité : . . . . . . .
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ÉLECTIONS FÉDÉRALES
des 25 et 26 octobre 1947

B-C aUCIdl-OillC conduit au dirigisme, à la centralisation. Dans une Suisse" centralisée, la part de la Suisse romande sera celle que fait
le canton de Berne à sa minorité jurassienne.

M» Cul-tlHHlHolllC est l'ennemi No 1 de la démocratie . Il assassine ses adver-
i ' ' saires. Souvenez-vous du martyre de Petkov, leader de

l'opposition en Bulgarie.

L6 SI Ocra 8 8 SOlr veut l'individu libre et responsable ; il veut la dignité de. "" - ' ' l'homme, de la famille, de la profession.

Contre 5a centralisation,
contre la dictature,
pour le fédéralisme,
pour la démocratie,

' pour la liberté.

Votez la liste verte
S PARTI LIBÉRAL ||
? ?

__— 
—^

Pourquoi s'arracher les cheveux !
et se f aire du souci...

quand pour votre radio il y a...

L. Pomey - Radio Melody
Flandre 2 . NEUCHATEL - Tél. 5 27 22

Se rend régulièrement dans votre région.

 ̂ /

POUR VOS NETTOYAGES

une seule adresse : LA M0B
Nettoyage de parquets (machine spéciale),

tapis , lits , fenêtres , récurages, etc.
Tél. 5 42 04 ou Arnold-Guyot 10, B. Chaignat.

Châtaignes
70 c par kg Noix 1 fr. 60
par kg. « Export », No-
vaggio ( Tessln).



Le cabinet américain
s'occupe du plan
d aide à I Europe

WASHINGTON, 23 (Reuter). — Le
président Truman a convoqué son ca-
binet en séance plénière, jeu di après-
midi, pour lui soumettre gon plan d'ai-
de provisoire à l'Europe.

A la fin de l'après-midi , i! s'est en-
tretenu avec ies personnalités dirigean-
tes du Congrès.

Le cabinet approuve
le plan Truman

WASHINGTON, 23 (Reuter). - Le ca-
binet américain a approuvé lo plan du
président Truman pour une aide pro-
visoire à l'Eutrope. Ce plan sera publié
dans la nui t  do .je udi à vendredi , après
avoir été soumis aux membres diri-
geants du Congrès. Seul M. Marshall
n'assistait pas à la séance.

Lo congrès convoqué
en session extraordinaire

WASHINGTON, 24 (Reuter) . — Après
l'entrevue qu 'il a eue à la Maison-Blan-
che avec les dirigeants du Congrès, le
président Truman a déclaré dans uno
conférence de pros.se que la convocation
du Congrès en séance extraordinaire
pour lo 17 novembre reposait sur deux
motifs.

Il importo premièrement do prendre
des mesures légales en vue d'empêcher
la haussa des prix aux Etats-Unis.

E est nécessaire, en second lien , de
prendre des mesures en vue de résoudre
la crise économiq ue en Europe occiden-
tale.

Un montant de 642 millions de dollars
sera nécessaire a. l'exécution du plan
de secours américain à la France et à
l'Italie jus q u'au mois de mars 1948.

Autour du monde
en quelques lignes

M. Gerhardsen , premier ministre de
NORVÈGE qui appartient au parti ou-
vrier, a déclaré que la politique du
gouvernement après les élections com-
munales do la semaine dernière ne
subira aucun c h a n g e m e n t .

AUX ÉTATS-UNIS, l'ancien secrétai-
re d'Etat aux affaires étrangères, M.
James Byrnes. a émis l'opinion , dans
uneconférenco prononcée à l'Université
de Columbia, que les Etats-Unis, la
Grande-Bretagne et la France devraient
se réunir on conférence pour discuter
du traité de paix avec l'Allemagne sans
tenir compte do l'atti tude de l'Union
soviétique.

EN CniNE, les communistes ont cou-
pé la voie de chemin de fer Pékin-
Hankéou.

EN EGYPTE, 35S personnes sont
mortes du choléra dans la Journée
d'hier.

EN BULGARIE, une nouvelle « cons-
piration » visant a lutter contre le gou-
vernement du Front de la patri e par
des coups d'Etat, lo terrorisme et des
sabotages a été découverte. Les fonda-
teurs dirigeants et membres do cette
conspiration, faisaient partie de l'an-
cienne Union de la Jeunesse agrarienne
du groupe agrarien de Nicolas Petkov,
qui a été dissous.

EN IRAK, le premier ministre a dé-
claré jeudi quo si l'O.N.U. adoptait le
plan de partage de la Palestine, l'ar-
mée irakienne pénétrerait dans ce pays.

EN ANGLETERRE, sir Stafford
Crlpps, «d ic ta teur»  économique a an-
noncé a ses compatriotes do nouvelles
restrictions.

( « O U R S  D E  C U O T U R B - J

Bourse de Neuchâtel
(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 22 oct. 23 oct.
Banque nationale .. 700.— d 700. d
Crédit fono. neuch&t. 705.— d 705.— d
La Neuchateloise as. g. 610.— d 615.'— d
Câbles élect. Cortaillod 4925.— d 4975.—
Ed. Dubied & Cie .. 830.— d 830 — d
Ciment Portiand 1125.— d 1125.— d
Tramways, Neuchâtel 470.— d 470.— d
Suchard Holding 8. A. 510.— d 518.—
Etablissem. Perrenoud 515.— d 515.— d
Cie vltlcole Cortaillod 240.— d 240.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2M, 1932 98.— d 99.—
Etat Neuchât. 3V4 1942 101.— o 101.— o
Ville Neuch. 3% % 1033 100.— d 100.— d
Villa Neuchftt. S ',i 1937 101.— o 101.— o
Ville Neuchât. 8̂  1941 102.— d 102.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Tram Neuch.3M)% 1946 99.— d 99.— d
Klau3 3 % •/, 1046 100.— d 100.— d
Et. Perrenoud 4% 1937 100.50 d 100.— d
Suchard 814% .. 1941 100.50 100.— d
Taux d'escompte Banque nationale 1 Vi %

BOURSE

Le délégué américain à la
commission politique de 10. N. U
s'élève contre la thèse soviétique

des fauteurs de guerre
LAKE-SUCCESS, 23 (Reuter). — Le

délégué des Etats-Unis a demandé jeudi
au comité politique des Nations Unies
do rejeter la proposition russe au sujet
des fauteurs de guerre, comme contrai-
re aux principes de la charte.

Le sénateur Austin a déclaré que la
proposition soviétique relative à la sup-
pression de la liberté d'expression et à
l'introduction de la censur e devait être
repousséo parce qu 'elle est incompatible
avec les principes de la charte, parce
qu 'elle est de mauvaise politique et
parce qu 'enfin elle détourne l'attention
des mesures pratiques destinées à écar-
ter les véritables causes de guerre.

Les gouvernements ont reçu leurs foT-
ces de leur participation aux institu-
tions libres et à la vie communautaire.
M. Vichinsky a qualifié l'ancien secré-
taire d'Etat américain . M. Byrnes, de
« fauteur de guerre ». Il ne fait pas de
doute que s'il le pouvait , il le ferait
jeter en prison. De toute façon , il vou-
drait le faire taire ainsi que d'autres
comme lui.

La liberté de parole est nécessaire
pour le maintien d'un bon gouverne-
ment. Elle serait réduite à néant si cer-
tains hommes avaient la possibilité

d'enchaîner des hommes de la trempe
de M. Byrnes.

On ne peut pas interdire aux hommes
de penser, de comparer et de discuter
entre eux, ils haïraient les gouverne-
ment qui chercheraient à les empêcher
do parler librement. L'introduction de
restrictions à la liberté de parole en-
traînerait  l'établissement d'une censu-
re et par conséquent d'un Etat policier.
Les Etats-Unis ne pensent pas à agir
de la sorte. C'est pourquoi la délégation
américaine s'oppose à toute tentative
de ce genre et rejette complètement la
résolution soviétique.

Les mesures suivantes devraient être
prises ei l'on veut prévenir la guerre :

1. Rétablir aussi rapidement que pos-
sible les bases sociales et économiques
qui assurent la stabilité des Etats.

2. Sauvegarder leur intégrité territo-
riale et leur indépendance politique.

3. Introduire un contrôle sévère de
l'énergie atomique.

4. Réduire les armements.
Sur ce plan , a déclaré M. Austin,

l'Union soviétique est loin d'avoir ap-
porté sa collaboration à la majorité
des membres de l'O.N.U.

Signature à Londres d'un accord
entre socialistes et monarchistes

pour renverser Franco

Où l'on reparle de deux leaders politique s espagnols

LONDRES, 23. — Un accord entre
M. Indalecio Prieto, leader de l'aile
droite du socialisme espagnol, et M.
Gil Roblès, conseiller politique du
prétendant don Juan, a été signé.

Quelques points de détail restent
à régler, mais d'ores et déjà un plan
commun est à l'étude pour renverser
le régime franquiste. Les monarchis-
tes accèdent à la demande de M.
Prieto de soumettre à une consulta-
tion populaire le choix du régime à
instaurer en Espagne. La constitution
d'un gouvernement provisoire, qui
rendrait au peuple ses libertés démo-
cratiques, est actuellement étudiée.

On fait remarquer que l'accord en
question donne satisfaction au vœu
exprimé par l'assemblée de TO.N.U.,
le 12 décembre 1946.

Manif estation
contre M. Bevin à Madrid
MADRID. 23 (Reuter) . — Trois cents

étudiants ont manifesté jeudi après-
midi devant la « Bank vî London and
south America », à Madrid , pour pro-

tester contre la prétendue intervention
de M. Bevin dans les affaires d'Espa-
gne.

Porteurs de drapeaux, ils déambulè-
rent en chantant parmi les grandes
artères et vinrent se masser devant le
bâtiment où se trouve le club anglo-
américain.

Accusations monarchistes
contre Gil Robles

MADRID. 23 (Reuter). — La feuille
monarchiste « A.B.C. » a été autorisée
par la censure, pour la première fois
depuis des années, à publier un édi-
torial faisant l'éloge du prétendant au
trône Don Juan , mais attaquant son
conseiller juridique Gil Robles.

Celui-ci , prétend le journal , n'est pas
un homme politique et ne doit pas
être considéré comme un représentant
des monarchistes. Il aurait Pu porter
un gros préjudice à la cause monar-
chiste en Espagne, 6i la clairvoyance
patriotique de Don Juan n'y avait pas
mis un frein. En effet, ce dernier a
désavoué les pourparlers de Gil Robles
à Londres, lesquels auraient pu avoir
de sérieuses conséquences.

Une controverse constitutionnelle en Angleterre

dont les compétences sont trop étendues
De notre correspondant de Londres par radiogramme

Une brève phrase du discours du trô-
ne que le lord chancelier Jovitt a lu
lundi aux membres des deux Chambres
anglaises réunies, va sans doute intro-
duire la plus  vaste controverse consti-
tutionnelle! que l'Angleterre ait connue
depuis un quart de siècle. Dans son dis-
cours, le roi fa isai t  une brève allusion
à la réforme de lu Chambre des lords.

Il est clair que le gouvernement tra-
vaill iste projette de f scier les dents *
à la Chambre des lords dont on craint
qu 'elle ne f re ine  les décisions de la
Chambre des communes, si essentielles
maintenant pour la poursuite des ré-
f ormes de structure auxquelles on as-
siste en Grande-Bretagne , sous In di-
rection du parti  de il. Attlee.

*- l  ̂zx/

La dernière lnlte autour des compé-
tences de la Chambre des lords, don t
l' existence dans une démocratie était
alors déjà considérée comme une ano-
malie et. un illogisme, se déroula en
1911. Les actes parlementaire s de 1911
furen t  admis après une lutte acharnée
t des lords contre le peupl e ».

Ils donnaient le droit à la Cham-
bre des lords de mettre un délai de
deux ans à l' application de projets de
lois sanctionnés par la Chambre des
communes. Il est vrai que . ces années
dernières, on a passé maintes f o i s  outre
à ces dispositions et que plusieur s  pro-
j ets f inanci ers  n 'ont pas été soumis du
tout à la sanction des lords.

Le gouvernement Attle e craint que
des réforme s de structure aussi pro-
fond es  que In nationalisation de l 'in-
dustrie de l'acier, par exemple, ne soient
mises en échec par la Chambre haute
pour deux ans. Si la nationalisation
des aciéries était décidée au cours de
In p résente sessio>i parleme ntaire, les
lords ne pourraien t oppose r leur veto
que jusqu 'en 1949 , c'est-à-dire encore
avant  la f in  de la législatu re de l'ac-
tuel p arlement.

Le ministre « d  gauche » de la santé
Bevan a insisté pour que la nationali-
sation soit encore débattue durant la
session parlementair e en cours. Il  n'a
pa s obtenu satisf action.

/%* î * r*s

Le gouvernement travaill iste attache
donc une importance p rimordiale à la
réform e de la Chambre haute. Mais
quel qu'en soit le projet , on peu t s'at-
tendre à la résistance acharnée des
lords et des conservateurs, qui suivron t
l' exemple de leurs prédécesseurs de
1911. L'opposition conservatrice de la
Chambre des communes pourrait bien
alors demander que le gouvernement se
fa sse  donner un nouveau mandat pa r le
peupl e, dans des élection s parlementai-
res, pour apporter un changement aus-
si profond à la constitution.

Remarquons en f in  que la réforme ,
telle qu 'elle est présentée aujourd'hui ,
ne prévoit pa s de nouvelles élections ;
il ne semble même pas que le gouver-
nement Attle e demandera au roi de pro-
céder à In nomination de quelques cen-
taines de nouveaux lords, qui crée-
raient à la Chambre haute britannique
une majorité favorable au gouver-
nement qui parait sûr de son
af f a i r e,  f j a  loi de réforme peut pas-
ser à In Chambre des communes à ma-
jorité travailliste. Dès lors , la Cham-
bre haute ne pourra rien fair e d'autre
que de mettre cett e loi en échec pour
deux ans, et les travaillistes auront
tout loisir de l'appliquer avant In f i n
de leur législature , c'est-à-dire avan t
1950.

Le cabinet travailliste entend
réformer la Chambre des lords

Une cinquième République ?
(SUITE DE LA PREMIÈKE PAGE)

PARIS, 23. — Selon le journal « Li-
bération », le général de Gaulle, chef
du Rassemblement du peuple français
accepterait le pouvoir aux conditions
suivantes :

1. Revision de la constitution sur les
points essentiels tels qu'ils découlent
des thèses de Bayeux. 2. Dissolution du
parlement, 3. Elections générales. 4.
Message du président do la république
par lequel M. Vincent Auriol consacre-
rait la failli te de la quatrième Républi-
que.

Si ces conditions étaient remplies, le
journ al « Libération » écrit qu'une « cin.
quième République » pourrait alors être
constituée !

Le parti S.F.I.O.
parle du danger

du césarisme
PARIS, 23 (A.F.P.). — Le comité

directeur du parti socialiste a publié
une résolution dans laquelle il dé-
clare en substance que « malgré les
attaques dont il a été l'objet de la
part du parti communiste notam-
ment et en dépit des difficultés gou-
vernementales, le parti socialiste a
résisté victorieusement au double
assaut du gaullisme et du commu-
nisme ». Le comité demande ensuite
au peuple français de rester vigilant
devant le danger du césarisme et il
affirme que « seul un rassemblement
animé par le socialisme est capable
de faire barrage à la réaction ». De-
vant l'antagonisme des blocs hosti-
les, antagonisme encore aggravé de-
puis les délibérations des neuf par-
tis communistes à Varsovie, il faut
plus que jamais promouvoir l'action
commune de tous les socialistes de
l'Europe et du monde et, par delà
le nationalisme, bâtir un monde uni
et fédéré.

Le parti socialiste, déclare encore
le communiqué, est prêt à prendre
toutes ses responsabilités dans la di-
rection et l'action gouvernementale.

Résultats des élections
portant sur 886 communes
Une ligne étant tombée hier au mo-

ment de la mise en page, la statisti-
r <jne. sur iles conseilla élus le 19 octobre
1947 ne montrait  pas le succès considé-
rable enregistré par le R.P.F. Nous ré-
pétons donc cette statistique qui porte
sur 886 communes de Eranœ :

Conseils sortants (élus en 1945)
Communistes 202 ; Socialo-communls-

tes 113 ; S.F.I.O. 128 ; Soclalo-radlcaux
240 ; M.R.P. 53 : Droite 150 ; R.P.F. et
apparentés —. Total 886.

Conseils élus le 19 octobre 1947
Communistes 92 (— 110) ; Sociale-com-
munistes 89 (— 24) ; S.F.I.O. 98 (— 30);
Socialo-radicaux 152 (— 88) ; M.P.R. 43
(— 10); Droite 121 (— 29) ; R.P.F. et ap-
parentés 291. Total 886.

Les conditions
que de Gaulle

poserait
pour accepter

le pouvoir

Uiîe vague de froid
sur le nord de l'Italie

ROME. 23 (A.F.P.). — Une vague de
froid s'est abattue sur le nord de l'Ita-
lie. On signale d'abondantes chutes de
neigo dans la vallée de Soalve et dans
la région de Bergame.

A Milan , la température est descen-
due à 1 degré.

Près de Bergame, on a capturé un
« Colomba artious », pigeon de l'Arcti-
que, palmipède des régions arctiques.

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

C'est probablement parce qu 'il
éprouve cette résistance générale à
toute mesure efficace de blocage
des prix et des salaires quie le Conseil
fédéral , tout en prodiguant des aver-
tissements solennels, se montre im-
puissant à mettre un terme à une si-
tuation toujours plus criti que. Il sait
pourtant que le meilleur moyen à
sa portée serait de réduire d'une fa-
çon substantielle les dépenses pu-
bliques et d'utiliser les énormes ren-
trées fiscales des impositions direc-
tes et indirectes à l'amortissement
rapide de la dette fédérale. Mais là
aussi la pression des intérêts parti-
culiers est telle que rien de sérieux
n'a pu être entrepris , bien qu 'il soit
proprement inconcevable qu'en plei-
ne période de prospérité le régime
des subventions continue à déverser
sur le pays un Pactole artificiel qui
contribue encore à fausser la situa-
tion.

Il faudrait  pourtant choisir. En
l'an deux mille, il sera tr op tard et
les événements auront choisi pour
les hommes ! Pour le moment , la po-
liti que de la facilité l'emporte sur
celle de la prudence. Nous man-
geons notre blé en herbe, c'est-a-di-
re que nous agissons comme si les
avantages économiques dont nous
bénéficions momentanément  de-
vaient durer indéf in iment .  Alors en
l'an deux mille, la dette fédérale ne
sera pas de quatre milliards mais
peut-être de quarante. Il est grand
temps de comprendre que les plans
d'assainissement resteront lettre
morte tant qu 'on n'aura pas vaincu
la psychose de l ' inflation qui nous
possède et qu'on n'aura pas brisé
le cercle vicieux dans lequel nous
tournons depuis des années.

Philippe VOISEER.

En l'an deux mille...

Inauguration à Neuchâtel
des travaux de la colline du château

( S U I T E  D E  L À  P R E M I E R E  P A G E )

Quand les murs parlent...
Relayant M. Georges Béguin , dont le

bel exposé fut très applaudi , réminent
6avant qu 'est le professeur Linus Birch-
ler, de Zurich , président de la Commis-
sion fédérale des monumen ts histori-
ques , prit alors la parole — en français
— avec beaucoup d'humour et de scien-
ce. Bonhomme de chez les « Stauf fifer »,
dit-il spirituellement, il se 6ent pour-
tant à l'aise chez oes Athéniens de
Suisse que sont les Neuchâtelois ! Et si
Rabelais a déclaré que le rire est le
propre de l'homme, on considérera
d'une manière plus élevée que vouloir
connaître le passé est encore davantage
le propre de l'homme I

L'orateur de vanter alors l'excellence
des méthodes de restauration historique
françaises qu'ont su adapter et modi-
fier nos savants suisses — parmi les-
quels il faut compter à juste titre l'ar-
chitecte neuchâtelois, Jacques Béguin,
réalisateur des travaux d'aujourd'hui.
Ces méthodes sont basées sur le fait
objectif; elles visent à ne rien enjoliver ,
à ne rien fausser ; dans chaque réfec-
tion , note M. Birchler, l'architecte n'est
pour rien. U doit obéir à ce que décou-
vre la pioche. Et des vieux murs naît
alors la vérité historique ! C'est ce qui
est arrivé à l'occasion des travaux du
fossé ouest et le président de la com-
mission fédérale de se féliciter qu 'il en
ait été ainsi, grâce au concours de tous
ceux qui 6e sont penchés avec intelli-
gence sur la colline du château. D'ail-
leu rs, en matière de protection d'art,'
les Neuchâtelois ont toujours été en
bon rang.

Le clicmin de ronde
C'est un exposé clair et captivant que

fit ensuite M. Oscar Roulet, inspecteur
communal des constructions, sur les
plan s et la réalisation du chemin de
ron de. C'est un sentier touristique des-
tiné à mettre en valeur la vue remar-
quable dont on jouit de la colline sur
toute la basse ville. Le coup d'oeil en
particulier est très intéressant de la
partie est de la colline sur les vieux
immeubles de la rue des Moulins. Jus-
qu 'à maintenant, on.le sait , il n'exis-
tait pas de chemin permettant au pu-
blic de faire le « tour du château » ;
grâce au dicastère des travaux publics,
la lacune est comblée.

Après les études préparatoires, qui
furent parfois laborieuses, l'ouvrage
réalisé se présente fort bien et est un
attrait supplémentaire pour les touris-
tes 6e rendant au château et à la Collé-
giale ; pour les habitants, de la ville
dont le 90% ne connaissait même pas le
tronçon du chemin que l'on trouvait
précédemment. Une modeste inscription
les dirigera désormais vers le cloître
d'où ils auront accès au balcon relié à
celui existant au nord de la salle du
Grand Conseil.

De cet endroit, à pic sur le rocher, le
visiteur a une très jolie vue sur le val-
lon de l'Ecluse. Il descend quelques
marches, il longe le chemin en pente
douce et se trouve en face d'une porte
percée dans l'ancien rempart datant du
XVIme siècle ; cette porte franchie, le
chemin de ronde mène à l'est du châ-
teau dont la construction apparente a
été bâtie au XVme siècle 6ur les fon-
dements du Xllme. Cest de là qu 'il est
loisible d'admirer la vue sur la vieille
ville. Arrivé wu bout de ce tronçon, le
visiteur passe au travers d'une tour du
XVme également, dite tour des oubliet-
tes, dans laquelle il peut voir les vesti-
ges des murs de siècles précédents.
Quelques marches encore et c'est une
terrasse, bordée d'une dernière tour cir-
culaire de guet et de créneaux desquels
s'offre une dernière vision de la ville
sur la Tour de Diesse.

Longeant désormais la façade méri-
dionale du château (galerie de Hoeh-
berg construite sur une base romane,
avec les armoiries bien conservées de
douze cantons), le visiteur terminera
son parcours à l'angle sud-ouest dn bâ-
timen t où se trouve justement la partie
la plus ancienne de la construction , de
style roman-rhénan. Un dernier portail
a franchir  : le chemin de ronde prend
fin sur la toute qui mène au château.
Ajoutons que les travaux ont nécessité
l'enlèvement d'une cinquantaine de mè-
tres cubes de matériaux, qu 'une dizaine
d'ouvriers ont été occupés à cet ouvra-
ge exécuté par l'entreprise de travaux
Publics de M. Georges Madliger, que la
pierre jaune utilisée provient des car-
rières d'Hauterive et que le chemin est
désormais officiellement à la disposi-
tion et sous la protection du public de
7 heures à 19 heure.

Les travaux du fossé ouest
M. Jacques Béguin , l'architecte char-

gé de la reconstitution historique du

fossé ouest et du donjon du châtea u ,
était hier c l'homme du jour ». Et il le
méritait bien : c'est à son initiative, à
sa tenace sagacité et à sa haute compé-
tence, à son amour de la vérité histo-
rique aussi que l'on doit d'avoir pu
mener à chef une œuvre qui non seule-
ment dégage et embellit la colline du
château, mais encore jette sur notre
passé une lumière décisive. Nous sa-
vons désormais, grâce à M. Béguin , que
Neuchâtel eut sa « forteresse », à côté
de la Collégiale et du ohàtau. Présenté
avec une savante bonhomie, son exposé
d'hier instruisit tous ses auditeurs.
Nous croyons bien faire de no pas le
résumer aujourd'hui , mais d'en publier
Prochainement de larges extraits qui
intéresseront, nous en sommes sûrs, nos
lecteurs en les renseignant sur un as-
pect décisif de l'histoire de notre ville.

Cette copieuse séance prit fin aux
alentours de treize heures et les invités
se retrouvèrent au Strauss, pour un dé-
jeun er excellemmen servi, auquel  assis-
taient notamment MM. P.-A. Leuba , con-
seiller d'Etat , Pierre Court, chancelier
d'Etat, et plusieurs conseillers commu-
naux et où chacun communia dans une
même ferveur historique, archéologique
-et architecturale. Au dessert, M. Max
Henry, président du Conseil général ,
trouva les paroles qui convenaient pour
remercier les réalisateurs au nom do
l'autorité législative. Pour le plaisir de
tous, M. Linus Birohler adressa à nou-
veau quelques mots et M. Maurice Jean-
neret, président de la Société d'histoire,
déclaira jol iment qu'il comprenait dé-
sormais autant la vaileur des murs que
celle des textes.

L'inauguration officielle
Le repas terminé, chacun 6e rendit

alors, grimpant la colline, aux lieux
célébrés ; sous le cloître, il appartint
à M. Edmond Kuffer de couper, d'un
ciseau sûr, le ruban vert et rougo qui
bairrait l'entrée du chemin de ronde.
Le parcours de celui-ci , malgré la pluie,
réalisa toutes les promesses, et le pré-
sident de la ville, M. Georges Béguin,
se révéla un guide sûr et averti ; mais
la visite du fossé ouest, du donjon , puis
de la terrasse — bref de tous les tra-
vaux accomplis depuis cinq ans — fut
plus intéressante encore si possible,
agrémentée qu 'elle était par de nouvelles
explications de M. Jacques Béguin. La
charmante fontaine que l'on a placée
sur la façade ouest des murs qui sou-
tiennent l'immeuble Sandoz-Travers
était recouverte d'une toile aux cou-
leurs de la ¦ ville ; c'est encoTe à M.
Kuiffer qu 'il incomba do la retirer, dé-
couvrant l'inscription que tous les Neu-
châteîois auront à cœur d'aller voir .

Mais l'Etat avait tenu à avoir le der-
nier mot. Grâce à l'obligeance du con-
seiller d'Etat, chef du département des
travaux publics, il convia chacun à se
rendre dans la salle des chevaliers pour
une ultime collation .D'ultimes paroles
aussi furent prononcées pacr M. P.-A
Leuba, M. 33dm, Kuffer et par le sous-
signé remerciant au nom de l'Associa-
tion de la presse neuchateloise. R. Br.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T

Un procès Migros contre
Nestlé. _ ZURICH, 23. La Coopéra-
tive Migros avait porté plainte contre
la maison Nestlé pour escroquerie, ten-
tative d'escroquerie, falsification de
marchand ise et concurrence déloyale.
Alors que pour les trois premiers chefs
de l'accusation, il y a suspension de la
procédure, la plainte en concurrence
déloyale est venue en première audien-
ce devant le tribunal de district de
Zurich, plainte formulée contre un di-
recteur et contre le chef de la publicité
de Nestlé.

L'avocat de Migros n fait valoir que
les accusés induisaient le public en er-
reur en prônant dans la réclame le Nes-
ca Cé comme « Extrait de café pur y ,
alors que ce produit contien t pour plus
de la moitié une adjonctio n d'hydrate
de carbone obtenu chimiquement. Pro-
position a été faite de condamner le
chef de la publicité à une amende de
.r>00 fr. et le directeur à une amende de
2000 fr., avec publication du ju gement
dans les journaux  de toutes les grandes
villes suisses.

Le représentant des deux accusés a
demandé l'acquittement complet de 6es
deux clients et a décl a ré que le Neseafé
ne contient rien d'autre qui ne soit
dans In fève naturelle. En fin do comp-
te, les hydrates de carbone contenus
dans la fève de café sont extraits  par
un procédé spécial à cause de leur mau-
mais goût et remplacés par des hydra-
tes de carbone neutres dans la seule
intention de conserver l'arôme du café
qui  est capital pour les consommateurs.

Le verdict du tribunal de district se-
ra prononcé probablement au cours de
la semaine prochaine.

Arrestation de trafiquants
de fromage en Valais. —
MARTIGNY, 23. On vient de découvrir
dans la région de Martigny une grosse
affaire de trafic de fromage. Deux per-
sonnes de la région ont été appréhen-
dées. Elles ont fa i t  des aveux.

On a établi jusqu 'à présent que plus
de 1000 kg. de fromage de Bagnes
avaient été achetés à des agriculteurs
de la contrée et revendus à des pris
surfaits.

LA VIE I
N A T I O N A L E  g

A VENDRE tout de suite, de gré à
gré,

beau mobilier
savoir : chambre à coucher en acajou,
chambre à manger en bouleau , de style,
salon en acajou , chambre de bonne, en
sapin.

S'adresser par téléphone No 5 3115,
à Neuchâtel.

Ue soir, 2U n. _ t> ,
Grand auditoire des Terreaux

Conférence publique
Maurice Debesse

La crise de l'adolescence
Entrée : Fr. 1.10

Samedi et dimanche

DERNIERS JOURS
du

7me Salon d'octobre
Ce soir, à 20 h. 15

à la Paix

Conférence publique
du parti socialiste

J. Humbert-Droz, secrétaire P.S.S.
Dr H. Perret, conseiller national
R. Robert, conseiller national 

CE SOIR, à 20 h. 30
à BEAU-SÉJOUR

ASSEMBLÉE
POPULAIRE

ORATEURS :
Jean Humbert, conseiller d'Etat
Sydney de Coulon, député
Gaston Clottu, léputé
Invi ta t ion  cordiale à tous les électeurs

Musique « L'Espérance »,
des Geneveys-sur-Coffrane

Association démocratique
libérale

CE SOIR, à 20 h. 30

Assemblée populaire
à VHOTEL DU DAUPHIN

A SERRIÈRES
ORATEURS :

P.-A. Leuba, conseiller d'Etat

Paul Rognon, conscillcr
communal

P.-R. Rosset, professeur
candidat  au Conseil national

Invi tat ion cordiale à tous les électeurs
Association patriotique

1 radicale

OBLIGATIONS 22 oct. 23 oct.
8% C.F.F. diff. 1903 100.50%d 100.50%
3% OF.F 1938 97.—% 96.80%
3>4% Emp. féd . 1941 100.90% 101-%
3i4% Emprunt f éd. 1946 98.85% 99.10%

ACTIONS
Banque fédérale .... 34.— d 34.— d
Union banques suisses 867.— 865. —
Crédit suisse 786.— 784.-
Boclété bnnque suisse 731.— 725.—
Motor Colombus S A. 604.— 598.—
Aluminium Neuhausen 2010.— 2O00.—
Nestlé ¦ 1162.— 1158. —
Bulzer 1595.— 1595 .—
Blsp. nm. do clectrlc. 785.— 789.—
Royal Dutch 407.— 403.—

Cours communiqués pur la Banque
cantonale neurlift fp lolse

Billets de banque étrangers
Cours du 23 octobre 1917

acheteur Vendeur
Francs français .... 125 1.40
Dollars 390 4 —
Uvres sterling 10.10 10.35
Francs belges 7.80 8 —
Florins hollandais .. 68 - 69 —
Lires — .60 — .75

COURS DES CHANGES
du 23 ctobre 1947

D<-m:iude Offre
Londres ¦ 17.34 17.36
Parti 3.60 VS 3.63>4
New-ïork 4.28 4.31 ̂
Stocfcholm .... 119 60 119 70
Milan -.- 1.25
Bruxelles 9 84 14 9.90U
Lisbonne 15.75 15 95
Buenoc-Alre» .. 104.- 107.-

Cours communiqués à titre indicatif
IM la Banane santonu-e nououùteloU»

Bourse de Zurich

En faveur
de l'Hospice de la Côte

L'hospice de la Côte, qui s'achemine
vers son 84me exercice, organise le mardi
28 octobre, grâce à l'appui généreux de
quelques artistes de la région et d'un
groupe d'enfants des classes primaires de
Corcelles-Cormondrèche, une soirée au
profit de cette œuvre.

Ce sera le prélude aux deux grandes
Journées de vente des 31 octobre et 1er
novembre, qui se donneront à la halle
de gymnastique de Corcelles. De nom-
breuses personnes viendront soutenir cet-
te institution philanthropique qui abrite
en ce moment près de 70 pensionnaires
incurables venant de toutes les parties
du canton.

Communiqués

/ 
) P ETIT FROMAGE CHALE T



Nouvelles restrictions
d'électricité

à partir du 1er novembre

Un hiver qui commence dans de mauvaises conditions

BERNE , 23. — L'Office fédéral de
l'économie électrique communique :

Le débit extrêmement faible _ des
cours d'eau (depuis 140 ans , le débit du
Rliin n'a jamais été aussi faible qu 'en
septembre et octobre 1947) se traduit
par uno forte diminution de la produc-
tion d'énergie électrique. Cette dimi-
nution contraint les autorités à réduire
davantage la consommation.

Dès le 1er novembre 1947, sont notam-
ment applicables les mesures suivan-
tes :

1. L'emploi d'énergie électrique pour
le chauffage des locaux est interdit.

2. Toutes les installations de prépa-
ration d'eau chaude, ainsi que les
chauffe-eau dans les ménages et les
ménages collectifs, pour lesquels un
contingent d'énergie spécial n'a pas été
attribué pour la préparation d'eau
chaude, doivent être déclenchées le di-
manche à 21 heures et ne peuvent être
enclenchées à nouveau que lo vendredi
suivant à 21 heures. Dans les ménages
qui comprennent des enfants de moins
de deux ans, un chauffe-eau peu t rester
enclenché à la condition d'être unique-
ment employé pour les enfants.

3. Dans les ménages au bénéfices d'un
contingent et dans les ménages collec-
tifs, l'emploi d'énergie autorisé pour la
préparation d'eau chaude est de 50%
ou 70% do la consommation men-

suelle moyenne durant l'hiver 1944-1945.
4. L'éclairage dos vitrines ainsi que

l'emploi des réclames et enseignes lu-
mineuses doivent être interrompus à
19 heures.

5. Dans les salles de divertissement et
de réunion , les hôtels, restaurants et
cafés, ainsi que les locaux de vente,
l'emploi d'énergie électrique pour
l'éclairage doi t être réduit d'un tiers
par rapport à la période correspondan-
te de l'année dernière.

6. Les exploitations industrielles et
artisanales dont la consommation
d'énergie dépasse 15,000 kWh , par mois
et 20 kWh par ouvrier et par jou r ou-
vrable, doivent réduire leur consomma-
tion à 70% ; cell es dont la consomma-
tion dépasse 15,000 kWh par mois mais
est inférieure à 20 kWh par ouvrier et
par jour ouvrable à 80% et toutes les
autres à 90% de la consommation
moyenne pendan t les mois de septem-

' bro et octobre 194G.
Indépendamment des sanctions pré-

vues, les contraventions aux prescrip-
tions pou rront entraîner la suspension
de toute fourniture d'énergie et le
plombage de l'appareil indûment uti-
lisé.

Les entreprises électriques ont reçu
des instructions les incitant à exercer
un contrôle sévère et à appliquer les
sanctions prévues.

Un problème qui n'est pas résolu
De notre correspondant de Berne :
Il f a l lait s'y attendre. Si, lorsque les

conditions météorologiques sont à peu
près normales, nos usines ne produisent
plu s d 'électricité en su f f isance dès que
s'annonce l'hiver, la sécheresse catas-
trophique de l'été dernier, prolon gée en
ces premiers jours de l'automne, a sin-
gulièrement compliqué la situation.
D' où de nouvelles restrictions dès le
1er novembre.

Elles s'expliquen t, hélas ! facilement.
Quelques ch i f f r e s  s uf f i r o n t  à les J us-
t i f i e r .  Le débit maximum du Rhin , à
Rhainfelden , a été, au mois d'octobre ,
de 1715 mètres cubes à la seconde, se-
lon des observations faites au cours
des quarante dernières années. Le débit
moyen représentait 900 mètres cubes d
la seconde et le minimum enregistré
jusqu 'à l'année passée de 435 mètres cu-
bes. Or, actuellement , on est descendu
au-dessous de ce minimum et I n moyen -
ne pour octobre 19i7 est de 420 mètres
cubes.

D'autre part, si les bassin s d'accumu-
lation, dans les Alpes, ont été forte-
ment alimentés par les glaciers , il n'en
f u t  pa s de même pour les bassins des
Préalpes, où les appo rts ' f urent nette-
ment insu f f i sants .  E nf i n , les lacs natu-
rels, ceux de Constance , de Neuehâle!
et de Bienn e notamment , qui consti-
tuent d'ordinaire des réservoirs consi-
dérables pour l'hiver , sont actuellement
déjà à un niveau qui est normalemen t
celui des mois de janvier ou de févr ier .

La consommation journalière dépasse
aujourd'hui encore 19 millions de kWh.
Il f au t  In réduire à 15 millions. Com-
ment y parviendra-t-on t

L 'Of f ice  fédéral de l'économie électri-
que a édicté , j eudi, des prescriptions
plus sévères dont on trouvera plus haut
le détail.

Ces disp ositions , il faudra qu'elles
soient appliquées, sinon c'est tout l' ap-

provisionnement du pay s en énergie
électrique qui sera compromis. Aussi
les autorités s'apprêtent-elles â faire
exercer un contrôle sévère. Dans les
ménages notamment , les boilers qu 'on
trouvera enclenchés aux jour s interdits
seront impitoyablement plombés.

Les nouvelles mesures ne manqueron t
pas , en dépit des explications qui ont
été données déjà , de soulever dans l'opi-
nion publique la question d' un approvi-
sionnement normal. Pourquoi , se de-
mande-t-on . puisqu e In mésaventure se
reproduit depuis des années , ne prend-
on pas assez tôt les dispositions per-
mettant de parer à celte fâcheuse pé-
nurie t Parce que la production n'aug-
mente pas au rythme de la consomma-
tion qui a doublé dep uis 1939. Et pour-
tant , on travaille maintenan t à la cons-
truction de huit grandes usines pour
lesquelles on dépensera 340 millions. On
met en exploitation , partout où cela est
pos sible, des usines thermiques. Il  y a
même, à ce propos, des pourparlers
avec l'étranger et il se pourra même
que noire pays doive importer de
l'énergie , il est vrai en compensation du
courant qu 'il n exporté en été, alors
que la production dépassait la demande.

Mais le consommateur se demandera
aussi s 'il ne conviendrait pa s d' envi-
sager d' autres mesures encore. Est-il
logique d' encourager, comme on le fa i t
actuellemen t, la d i f f u s i o n  d'appareils
électriques de toutes sortes, alors qu 'on
sait ne pas pouvoir les alimenter nor-
malement , dans les conditions actuel-
les qui risquent de se prolonger plu-
sieurs années encore ? Voilà une ques-
tion à laquelle on n'a pas encore trou-
vé de réponse satisfaisante.  Il semble
bien qu'il y ait là un « laisser-faire et
un laisser-aller » dont les conséquen-
ces apparaissent chaque année, au dé-
triment du consommateur.

Bre f ,  le problèm e de l 'électricité n'est
pa s encore résolu chez nous. G. P.

Le Pays de Vaud à la veille
des élections fédérales

80 candidats briguent 16 sièges au National
et 4 les deux f auteuils au Conseil des Etats

Notre correspondant de Lausanne
nous écrit :

Le délai entre la date ultime du dé-
pôt des listes et celle des élections a
été sensiblement allongée cette fois
(près de cinq semaines). Aussi bien
deux périodes ont-elles marqué la pha-
se préélectorale chez nous.

Durant la première, il ne s'est rien
pa?sé do transcendant; la température
n 'a pas monté. Leurs listes dûment con-
signées en chancellerie , les partis ont
élabor é leurs plans do campagnes.

Aux urnes citoyens !
Brusque changement de décors de-

puis uno huitaine,  suivi d' un indéniable
accès de fièvre. Les murs  de la capi-
tale se sont couverts d'affiches qui se
veulent éloquentes et qui y réussissent
souvent. Les slogans son t incisifs. L'art
publ ic i ta i re  électoral est en net pro-
grès. Aux assemblées populaires de
quartier  ont succéd é ¦ les vastes mee-
tings au cours desquels les tribuns
parlementaires n 'ont pas trop de toute
leur éloquence. Il s'agit rie rallier les
hési tants , de secouer les tiôdes, de faire
« in extremis » de nouveaux prosélytes.

Quoique arrivée à son point culmi-
nan t , la campagne électorale n'a point
revêtu , dans l'ensemble, un caractère
outraneier.

C'est même sans passion excessive
que le citoyen se rendra au rendez-
vou.s que lui donnent  les urnes samedi
et d imanche  prochains. Pour qui votc-
ra-t-il î Le choix ne lui fera pas dé-
faut. Au National,  pour les seize sièges
auxquels  a droit le plus grand can ton
romand, 80 candidats  sont sur les
rangs : 10 radicaux , 16 l ibéraux , 1G
socialistes, 1G agrariens, 16 popistes.

Caractéristique générale
Alors qu 'en 1943, à l'oecasion du pré-

cédent renouvellement , plusieurs par-
tis avaient usé du cumul , il n 'eu sera
rien cette fois. En lieu et place nous
aurons des listes surcotnplètes. Celles-ci
auront l'avantage d'y faire  f igurer des
représentants du plus grand nombre
possible de régions et de mil ieux d i f f é -
rente. De la sorte, le souverain pourra
plus aisément opérer un tri s'il le dé-
sire. Pour en qu i  est de l'apparentement,
seuls radicaux et l ibéraux applique-
ront  ce mode de faire.

Les popistes avaient cru pouvoir en
faire au tan t  uvee les socialistes ot les

agrariens. Pressentis, ces deux partis
n'ont rien voulu 6avoir.

La proportionnelle, ont-ils rétorqué,
permet une représentation équitable de
chacune des forces en présence. Nous
marcherons par conséquent sous notre
propre drapeau.

Un élément nouveau :
le retour des popistes

Voyons main tenan t  comment se pré-
sente le panorama politique vaudois en
cette veillée des armes.

Le fait  nouveau est le retour dans
la lico des séides de Léon Nicole. In-
terdit e en 1940, la Fédération socialiste
suisse, devenue parti ouvrier et popu-
laire du travail depuis sa réintégration ,
avait  alors déjà nombre d'adeptes eu
Pays de Vaud et , deux mandataires au
National. Les dernières élections com-
munales  puis au Grand Conseil ont ren -
forcé leurs positions. Aujourd'hui le
P.O.P. compte des f iefs  à Lausanne, à
Nyon , à Yverdon , à Bex. En d'autres
enâroMis le iparti a posé de soli-
des assises. Nos communistes vaudois
(ils n 'osent toujours pas dire leur
nom ) envisagent la prise de nouveaux
bastions. Pour ce faire , ils ont orches-
tré une campagne a grand spectacle.
Fidèles â eux-mêmes, ces démocrates
a, la mod e russe se donnent  mainte-
nant  pour les seuls héritiers des pré-
curseurs et fondateurs do l ' indépen-
dance vauiloise. En effe t , à en croire
un de leurs nombreux pamphlets, les
F. C. do la Harpe, les Miéville (fonda-
teur de la « Gazette (le Lausanne»  !) et
autres Henri Druey ( fondateur  du parti
radical  vaudois) qu 'étaient-ils d'antre ,
s inon des popistes d'avant la lettre T A
quand l'annexion au parti du major
Davel 1 Des seize do leurs candidats ,
trois ou quatre seulement pourraient
êlre affublés de l ' é t ique t t e  de manuels.
Qu 'en pensent les « camarades » et tous
les « forçats de la terre »... vaudoiso J
Sans doute n 'en ont-ils cure. De leur
côté, 'es chefs n 'auront  pas besoin de
se mettre en frais d'imagination , di-
manche soir. Repartant de zéro, le moin-
dre succès ne sera pas difficile à mon-
ter en épingle. Et l'on s'aceonlo géné-
ralement sur ce p oint  ; le P.O.P. re t rou-
vera ses deux sièges perdus en 1940.
La position des autres partis

La question se poso aussitôt de savoir
aux dépens do qui so fora cette récupé-

pération. Bénéficiaires pendant quel-
ques années du schisme nicoléen , les
socialistes seront , à première vue, les
premiers et les plus touchés dans leur
aile marchante. Mais dans quelles pro-
portions 1 Les récents développements
de la grande politique internationale,
d'une part , les élections communales
en France de l'autre peuvent avoir des
incidences assez rassurantes pour eux.
Dans notre canton , le parti communiste
pourrait bien être devenu une force
étale.

Voyons à présent comment se présen-
te la situation de l'autre côté de la
barricade.

Si les socialistes risquent de reper-
dre un siège gagné en 1943, il est dif-
ficile , en revanche de préd ire, lequel
des partis na t ionaux pourrait être at-
teint par ricochet. Il y a quatre ans,
les radicaux s'étaient  bri l lamment tirés
d' af fa i re par le gain d'un siège supplé-
mentaire .  Leurs alliés libéraux, au
contraire , s'étaierit vu ravir un de leurs
fauteuils, cela à la suite d'une absten-
tion massive de leurs électeurs. Une
rançon que paie tout parti où l'on
porte l'accent sur la pr imauté  de l ' indi-
vidu au sein de la communauté  humai-
ne. Mais cette rançon . les libéraux sont
décidés de la payer cette fois le prix
min imum.  Ile ont fait un effort parti-
culier dans le domaine de la propagan-
de.

Les expériences dirigistes décevantes
faites ces derniers temps à l'étranger
prouvent en tout cas que, dans leur
essence, leurs principes n 'ont rien per-
du de leur valeur. Au contraire.

En 1943, les agrariens (deux sièges)
avaient fa i l l i  élire un troisième con-
seiller nat ional .  Leur liste était appa-
rentée avec celle des socialistes, il est
vrai.  A uno forte représentation cam-
pagnarde, comme il se doit , le parti a
ajouté deux candidats du parti lausan-
nois des classes moyennes. Il sern donc
intéressant de savoir dans quelle pro-
portion cet appoint se traduira dans
la capitale par un déchet des autres
listes nationales. Figurent encore dans
la même liste le nom du député indé-
pe ndant  Bcttcms, de Chnvannes-le-Vey-
ron, auteur d' une retentissante motion
au Grand Consei l eu faveur du suffrage
fémin in , et celui de M. Charles Magnin ,
do Coinsins, promoteur d'une grève du
la i t  qui fit  du bruit , aussi , à l'époque.

En résumé, même en tenant  compte
des impondérables , on ne saurait 6'at-
tendre a des changements profonds
dans lo kaléidoscope politique vaudois.

rs * /-v *.*
Pour les Etats, socialistes et popis-

tes se t irant  dans les jambes par la
présentation chacun pour leur compte
d' un candidat  d i f fé ren t , les deux autres
candidats nationaux , MM. F. Fauquox
(libéral ) et Gabriel Desplnnd (radical) ,
peuvent dormir  sur leurs deux oreilles.
Ils retrouveront leur siège curulo dans
la Chambre haute.

B. V.

Mme Elisabeth Keller expose
à la galerie Léopold Robert

CHR ONIQUE AR TISTIQUE
(Voir la « Feuille d'avis de Neuchâtel > du 22 octobre 1947)

Mme Elisabeth Keller quoique habi-
tant  les bords de notre lac depuis plu-
sieurs années, expose ici pour la pre-
mière fois. Née en Italie do parents
Suisses, elle a fait son éducation artis-
tique dans ce pays. Petite fille du pein-
tre et i l lustrateur Gustave Roux de
Genève et petite nièce d'Eugène Ram-
bert , pou r ne citer que ces deux noms ,
elle bénéficie d' une ascendance fami-
lière aux choses de l'esprit. Elle a der-
rière elle une carrière d'artiste impor-
tante dont témoigne uno liste longue
déjà d'expositions. Mais tout cela ue
serait pas que les deux salles que rem-
plissent ses œuvres suffiraient  à nous
prouver que nous sommes en face d' un
talent personnel remarquable qu 'il
vaut la peine d'étudier sur place.

Au premier coup d'oeil on serait tenté
de croire que nos deux exposants ont
des affinités ; mais cette apparence
trompeuse réside dans le fai t  que la
tonalité générale des deux expositions
se meut dans des gammes semblables
de tons en sourdine , de gris surtout ;
là s'arrête la ressemblance.

La peinture de Mme Keller est l'ex-
pression d'un tempérament impulsif ré-
vél é par une technique vigoureuse et
dynamique , pondérée cependant par
une volonté qui sait freiner ses élans.
Il y a un côté décoratif dans beaucoup
de ses œuvres qui découle d' un pen-
chant féminin.  Loin de nous l'idée d'en
faire un grief : c'est nii o constatation.
De là dérive parfois un aspect super-
ficiel  d'improvisation qui va jusqu 'au
manque  de curiosité pour déf ini r  la
structure d' une matière ou d'un objet.
Et ce n 'est pas que l'artiste ne sache
pas l'exprimer , elle prouve ailleurs le
contraire !

Il est dans la technique des coups de
pincea u , qui sont peut-être davantage
le fait  de certaine école italienne que
celui de notre artiste : touches appri-
ses, coups brossés en rond qui nous
choquent parfois dans l ' indication des
feuillages d'arbres, car ils donnent quel-
que chose de stéréotype et. de factice
et noii6 enlève le sentiment vrai de la
chose, n 'étant en réalité qu 'une certai-
ne grandiloquence qui n'est pas de
chez nous. Il en va de même pour le
coloris, dans le paysage surtout. On
peut , j'en conviens , choisir arbitraire-
ment des tons d'herbe ou de verdure ;
encore faut-il que ce choix se justifie
par rapport aux autres tons.

Quelques portraits montrent l'artiste
tout à fait  maîtresse dans l'interpréta-

tion de la f igure h u m a i n e , la présen-
tant en s i lhouet te  détachée d'un fond
neutre et sans structure. La figure est
campée avec assurance ; que ce soit
une jeune fil le eu jaquette bleu e et
jupe rayée (39). ou le portrait de Mme
A. S. (51) aux chairs brunes et au visa-
ge modelé de rehauts de lumière vive.
Ici le costume, pullover ton chair, est
très habi lement  noté. Le portrait
d'homme, M. H. B. (45), est aussi fort
bien en place en son format en lar-
geur et le caractère en est bien écrit.
t Etude » (fi7) . qui est apparemment le
portrait de l'artiste , nous paraît être
la plus sentie de ses figures.

Nous avons eu l'occasion, à diverses
reprises, de remarquer l'intérêt qu'il y
a à voir in terpré ter  nos paysages fa-
miliers par des artistes qui n'y ont
pas vécu , dans leur enfance, qui , par
conséquent , n 'ont pas en eux les aspects
plus ou moins conventionnels que la
tradi t ion nous a inculqués. Ils noii6 ré-
vèlent des aspects nouveaux qui sont
susceptibles d'enrichir notre vision.
C'est le cas pour les paysages de Mme
E. Keller.

« Hiver u (46), est une vue plongean-
te sur la baie de l'Evo'.e. avec un pre-
mier plan de neige dorée par ie so-
leil qui borde un lae de plomb ! «Lac
vert » (28), est un aspect fort original
où des jardins aux vieux arbres de
valeurs claires sertissent un lac vert,
juste, mais étrange ! Il en est d'autres
que nous pourrions citer, tel «La Sau-
ge» (53), où le canal est pris en enfi-
lade depuis le pont et fui t , lumineux et
à contre-jour..

Fleurs et natures-mortes complètent
cet ensemble imposant et dénotent les
qualités de l'artiste. Si nous trouvons
certaines toiles un peu grandes, ne
faut-il pas y voir une accoutumance à
des locaux plus vastes comme on les
rencontre en Italie et dans les pays
du Midi en général î Nous sommes ha-
bi tués  dans nos pays du Nord à des
appartements-cellules sans espace et
sans recul. Nos peintres ont accom-
modé leur visio n à la dimension de nos
chambres. De là cette discordance
qu'on ne peut reprocher à l'artiste qui
voit largement.

Terminons ces notes en rappelant que
cette exposition est de courte durée et
qu 'il serait grand dommage de la man-
quer !

Th. D.

lfl VILLE
AU JOUR LE JOUR

Y a-t-il un trou
dans vos poches ?

A l' entrée de l'hiver, au moment où
les vêtements de laine sont sortis des
cornets en papier et des t cartons » bour-
rés de naphtaline, il importe de fa i re
une revision consciencieuse des poches ,
notamment de celles des habits d'hom-
me.

Si nous conseillons ce peti t  examen ,
c'est simplement pour éviter que les
objets auxquels chaque, mortel tient
comme à la prunelle de ses yeux, ne
tombent sur la chaussée et ne se per-
dent.

Les dames, d' ailleurs , devraient aussi
inspecter le fond de leurs sacoches ;
elles y découvriraient certainemen t un
trou ou une couture décousue !

Si , à l' entrée de chaque saison, cette
revision était fa i t e , la liste des objets
trouvés déposés au poste de polic e ne
serait pas aussi longue que celle que
nous avons consultée l' autre jour .

Du 1er janvier  au 21 octobre. 750 ob-
je t s  ont été apportés  au post e de police
par des pa ssants.  Parmi ces 750 objets
fig uraient notamment 49 billets de ban-
que, 143 porte-monnaie . 15 porte feui l les ,
45 montres. 17 bracelets, 42 bagues et
broches. 46 porte-plumes et s tylos et
150 clefs , sans compter une quantité
de menus objets de peu de valeur, et
certain apparei l dentaire...

De ces 750 objets , 350 ont été réclamés
pa r leurs propriétaires , les autres ren-
dus aux personnes qui les avaient
trouvés.

Signalons à ce prop os au un objet —
qui est rendu généralemen t un mois
après avoir été déposé — peut être ré-
clamé par son propriétaire cinq ans
après avoir été perdu.

S'il s'agit d'un obje t de gra nde va-
leur ou d' une grosse somme d' argent.
I n trouvaille est signalé e dans le moni-
teur de police, bulletin quotidien o f f i -
ciel publié par la division de police du
département fédéral de jus t ice  et police.

Mais , comme di rait le sage de Corée
à Olive , il vaut mieux ne rien perdre
du tout l NEMO.

une icgero dépression venant a -An-
gleterre a at teint  notre pays dans la
nuit  de mercredi à jeudi. Une pluie
fino s'est mise à tomber vers 4 h. di:
mat in  et il a pi n hier pendant toute la
journée.

Et voici la pluie !

[ V-__ .-DE-l.PZ _J
MONTMOLLIN

L'eau est rationnée
(c) Chez nous , comme dans bien d' au-
tres endroits d'a i l leurs ,  l' eau commence
à manquer.

Conséquence inévitable de la longue
périod e de sécheresse que nous subis-
sons dopais plusieurs mois, les robi-
nets ne pouront être utilisés que pen-
dant  une heure le mat in  et une heure
le soir.

Encore faut-il être heureux de ne pas
être obligé, comme au tem ps jadis , de
s'approvisionner à la fonta ine  du vil-
lage.

BÉ> «<(AIU nW<3 W H « - C

BIENNE
Un don a la ville

Une personne généreuse d'Evilard a
fai t  don à la vil le de Bienne d' une su-
perbe propriété. La maison contient  uno
salle de concert avec de grandes orgues
pour d'importantes manifestations mu-
sicales.

| VALLÉE DE Lfl BROYË"
PAYERNE

Avant les élections fédérales
(c) A l'approch e des élections fédérales,
les partis politiques payernois ne res-
tent pas inactifs. Le parti radieaL ne
présente pas de candidat de Payerne
ou des districts environnants, mais les
membres de ce parti ont organisé une
grande campagne pour faire tri ompher
leur liste.

Le part i libéral présente un can-
didat payernois en la personne de M.
Henri Jomini , conseiller municipal , s
Payerne.

Chez les socialistes, on espère que les
conseillers nationaux sortants seront
réélus à une assez forte majorité.

Si le parti des paysans et des classes
moyennes fai t  peu de bruit , nombreux
seront les électeurs des villages qui
appuieront ses candidats.

Les popistes eux présentent une lis-
te de 16 candidats dont un Payernois,
M. Jean Blanc, chef de la police.

Après la démission du syndic
(c) Ainsi que la « Feuille d'avis de
Neuchâtel » l'a déjà annoncé, M. Lau-
rent , syndic , déposera son mandat à la
fin de ce mois.

M. Laurent est entré en 1929 à la
municipalité et il a succédé en 1941
à M. Louis Bosset . syndic.

M. Laurent s'est acquis l'estime da
la population payernoise.

DOMDÎDIER
Inspection d'armes

et d'habillement
(c) Mercredi a eu lieu l'inspection d'ar-
mes et d'habillement. Tous les soldats
des villages environnants étaient ras-
semblées à Domdidier.

Pour les classes de l'élite et de la
landwehr. l'inspection avait lieu la ma-
tinée. Le landsturm a passé l'après-
midi.

- 
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LA VIE NATI ONAL E

REINAOH (Bâle-Cam pagne) , 23. —
Jeudi à midi , à Iteinach , un ouvrier
était occupé à réparer uno motocyclette.
L'appareil à soudure autogène qu'il uti-
lisait pour cette réparation ne sem-
blant pas fonctionner normalement,
l'ouvrier voulut se rendre compt e de la
cause de la défectuosité. Ce faisant , il
heurta un bidon de benzine et une étin-
celle de l'appareil à soudure, qui
n 'était pas complètement arrêté, pro-
voqua une formidable oxpl osion.

Eu uu clin d'oeil , non solidement tout
l'atelier était en fl animes, mais deux
maisons locatives adjacentes ne for-
maient plus qu 'un vaste brasier. Les
pompiers de l'endroit furent alertés et
en même temps le poste permanent de
la ville do Bâle fut  appelé à l'aide. Grâ-
ce, au iprocédé d'ext inct ion à mousse,
l'incendie put être f inalement  circons-
crit.

Malheureusement,  par suite de la ra-
pide propagation des flammes , provo-
quée par la benzine, il fut  impossible
île sauver les maisons locatives. Ces
deux bâtiments ne forment plus main-
tenant qu 'un amas de cendres. Tout le
mobilier a été consumé. Les vélos et
les motos, les ipneus , la benzine et les
réserves d'huile de l'atelier , ainsi que
toutes les installations, ont été anéan-
tis.

A part l'ouvrier qui  a été blessé et
brûlé par l'explosion et les flammes ,
on ne déplore heureusement pas d'au-
tres victimes.

Grave explosion,
suivie d'un incendie,

près de Bâle
Un atelier et deux maisons

détruits

Le tribunal de la Ire division la
a condamné, jeudi , pour refus d B ser-
vir, à trois mois d'emprisonnement
ferme, le premier-lieutenant Bovard,
47 ans, directeur de «Suisse contem-
poraine », directeur du service d'infor-
mation du Don 6uisse, qui , après avoir
fait  tout son service pendant la mobi-
lisation , a refusé de faire son cours
d'officier du régiment territorial 72 au
mois de ju i n  dernier.

Le sursis lui a été refusé parce que
René Bovard a affirmé son intention
de persévérer dans son attitude, car il
estime inutile la résistance militaire en
cas d'invasion.

+, Mardi , le nouveau ministre des Etats-
Unis à Berne, M. John Carter Vincent , a
remis ses lettres de créance au Conseil
fédéral, représenté par Je président de la
Confédération et M. Petitpierre chef du
département politique.

D'autre part , M. Dana Wllgress, ancien
ambassadeur du Canada à Moscou, est ar-
rivé au Palais fédéral pour présenter ses
lettres de créance en qualité d'envoyé ex-
traordinaire et ministre plénipotentiaire. H
y a lieu de noter que c'est la première fols
que le Canada est représenté en Suisse par
un ministre

Les avoirs belges et luxem-
bourgeois en Suisse ne sont
plus bloqués. — BERNE, 23. Dési-
reux , lorsque les circonstances le per-
mettent ,  de lever ]B blocage décrété
pendant la guerre à l'égard de certains
avoirs étrangers eu Suisse, le Conseil
fédéral , par arrêté du 18 avril 1947, a
abrogé à l'égard de la Belgique (y com-
pris les possessions belges) et du Luxem-
bourg, son arrêté du 6 juille t 1940 ins-
t i tuant  des mesures provisoires pour
le règlement des paiemeuts entre la
Suisse et différents pays.

Cette abrogation est entrée en vi-
gueur ie 23 octobre 1947, de sorte que
depuis cett e date les avoirs belges et
luxembourgeois en Suisse ne sont plus
bloqués. 

Objecteur de conscience,
le directeur de « Suisse

contemporaine » est
condamné à trois mois

d'emprisonnement

CHRONIQ UE RéGIONALE
La chancellerie d'Etat nous commu-

nique :
Ces examens, organisés par l'office

cantonal du travail , service des appren-
tissages, en collaboration avec la com-
mission de surveillance des apprentis
de commerce du cercle de la Chaux-de-
Fonds, ont eu lieu les 21 et 22 octobre.

Sur sept apprenties examinées, trois
obtiennent le certificat fédéral de ca-
pacité dans l'ordre ci-après :

1. Marie-Madeleine Dnfaux (Zimmer-
mann S. A., Neuchâtel) ; 2. Mariette Ri-
baux (Z immermann  S. A.. Neuchâtel) ;
3. Rose Keller (boulangerie Ed. Roulet,
Neuchâtel) .

Examens cantonaux
d'apprenties vendeuses

La bibliothèqu e de la ville vient de
faire l'acquisition de 80 volumes con-
cernant l'art du cinéma.

C'est grâce à l'initiative de M. Jean
Borel , président de la Guilde du film et
du Cercle neuchâtelois du film docu-
mentaire que cette petite biblio-
thèque du ciném a a pu être constituée
et que les fonds nécessaires (environ
700 fr.) à l'achat de ces ouvrages ont
pu être réunis.

Les volumes traitent de l'histoire du
cinéma à différents points de vue : ju-
ridique , esthétique, technique , docu-
mentaire , artistique , etc. Des ouvrages
étudient aussi spécialement la question
des cinémas d'amateurs.

Signalons encore que des abonne-
ments à des revues cinématographiques
ont été pris. On pourra donc consulter
dorénavant à la bibliothèque la « Re-
vue du cinéma », « L'écran français s et
sous peu « La revue de cinématogra-
phie» et celle de l'Institut des hautes
études cinématographiques.

Les amateurs de ciném a auront ainsi
à leur disposition un bon nombre de
volumes (pas tous modernes puisque
quelques-uns datent de la fin de l'épo-
que du muet) auxquels ils auront , nous
n'en doutons pas , fréquemment recours.
Quant à nous , nous ne pouvons qu 'ap-
plaudir à cette intéressante et intelli-
gente inovation.

Une bibliothèque du cinéma

Un voleur de bicyclette, V. W., qui
s'était emparé d' une machine, il y a
quelques jours, à Neuchâtel , vient d'être
arrêté à Zurich. 11 sera traduit devant
un tribunal neuchâtelois.

Un voleur de bicyclette
retrouvé

Nous apprenons que Mlle Jacqueline
Batoucbansky. de notre ville, vient
d'obtenir à l'Ecole normale de musique
de Lausanne un diplôme d'enseigne-
ment premier degré de diction avec la
mention très bien. Le prix de Mme Ni-
cati de Luze lui a été décerné.

Distinction

Hier soir, à 23 heures, un début d'in-
cendie dû à un court-circuit provoqué
par les fils de la batterie, s'est déclaré
dans une automobile neuchateloise ar-
rêtée à la Grand-Rue. Un agent do !a
police cantonale s'est rendu maître du
feu.

Début d'incendie
dans une automobile

Hier , au début de l'après-midi , un
agent de la police locale et un serru-
rier ont pénétré dans un appartement
de l'immeuble Champ-Bougin 36 où une
conduite d'eau devait avoir sauté pen-
dant  l'absence du locataire.

En réalité, il s'agissait d'un réservoi r
de chauffage central qui avait, déb ordé.
L'eau avait traversé le plafond et inon-
dé deu x chambres de l'étage inférieur.
Les dégâts ne 60nt pas très importants.

De l'eau
dans un appartement

du jeud i 23 octobre 1047

Pomme* da terre .... L, kg —.30 —.35
Rftvee > —.50 —.70
Choux-raveg ...... .. » —.50 —.60Haricots » i go 2.20Carottes > _ 50 _ .6o
Carottes le paquet— . .30
Poireaux blancs .... le kg —. 140
Poireau, verts » _ ' ,ao
Laitues » 140Choux blancs » _' '

50Choux rouges » _' '^0Choux Marcelin .... » 6Q
Choux Bruxelles .... » i^ o  i.SOchoux-fleura » go 1.30
Ail » _.— 2.80
Oignons le paquet . .20Oignons ••••••««•»••  le kg 70 ,RO
R.sdls la botte .30Pommas le kg _ 50 _ .go
P°"-es » -.60 1.10
Noix » 160 1.80Châtaignes • » 120
Raisin ........ > 1.50 2.—
Oeufs •••••«••••••••  I& douz . 4.20
Beurre le kg —.! 9.77
Beurre de cuisine .. > 9.34
Fromage gras > 

__
,— 490

Promage demi-gras .. » 378
Promage maigre .... » _—  2.94
Viande de bœul .... » 490 550
"arhe ' 4.40 5.30
Veau » 7.— 9.40
Mouton » 8.— 8.80
Cheval > 2.40 6.—
Porc » 6.60 9.—
Lard fumé > 8.60 8.80
Lard non fumé .... » 7.40 7.55

MERCURIALE DU
MARCHÉ DE NEUCHATEL

Observatoire de Neuchâtel. — 23 octo-
bre. Température : Moyenne : 10,4 ; min. :
9,0 ; max. : 11,6. Baromètre : Moyenne :
719.8. Eau tombée : 18,3. Vent dominant:
force : calme. Etat du ciel : couvert ;
pluie pendant la nuit et depuis 8 h. 30.

Hauteur du baromètre réduite â zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719.5)

Niveau du lac du 21 oct., à 7 h. : a»-"
Niveau du lac, du 22 oct.. à 7 h. : 428,78

Prévisions du temps : Couvert à très
nuageux. Quelques averses. Faible vent au
secteur sud-ouest. Température I»i
changée.

Rédacteur responsable : R. Braiche'
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Observations météorologi ques

Le tribunal II a 6iégé hier après-
midi sous la présidence de M. B. Hou-
riet. Il a tout d'abord condamné à 20
francs d'amende et 150 fr. de frais un
entrepreneur de Saint-Biaise. M. S. qui ,
au printemps dernier , avait renversé
avec sa camionnette un motocycliste
du Landeron , M. Hubschmied, dont la
femme, qui avait pris place sur le siè-
ge arrière de la moto, fut tuée.

Le 24 ju in , à 16 heures, une automo-
bile neuchateloise venant de Saint-Biai-
se, a ren versé 1111e cycliste, Mme C. P.,
de Xeuohâtel , qui sortait de la cour de
l'hôpital Pourtalès. Responsable de l'ac-
cident, Mme C. P. a été condamnée à
5 fr. d'amende et au paiement df(s
frais s'élevant à 10 fr. L'automobiliste
a été acquitté.

Le 7 septembre, à 14 h. 15. M. W. L.,
de Granges, est entré en collision avec
l'automobile de M. A. M.-G. de Bâle,
entre le Landeron et la Neuveville. Les
occupants des deux voitures avaient été
blessés et les véhicuiles endommagés.
M. W. L-. principal auteur de la colli-
sion , a été condamné à 33 fr. d'amende
et à U fr. 20 de frais. M. M.-G. paiera
10 fr. d'amende et 20 fr. de fraie.

Enfin,  le 13 septembre, à 14 h. 20. M.
R. G., de Valangin , et M. G. B.. de Bâle.
motocycliste, sont entrés en collision à
Saint-Biaise. Ils ont été condamnés,
le premier à 20 fr. d'amende et 22 fr. 50
de frais et le deuxième à 10 fr. d'amen-
de et 11 fr. 50 de frais.

Les auteurs
de divers accidents
devant le tribunal II


